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McCortney 

Un monsieur qui avait 
l'air de s'amuser follement 
et c'était contagieux 

A L A I N D E R E P E N T I G N V 

•
I y avait évidemment des éclai­
rages au laser. Il y avait aussi 

des pétards et des pièces pyro­
techniques qui en ont fait sursau­
ter plus d'un pendant Live and 
Let Die. Il y avait même des cou­
tumes un peu cucu qu'on croyait 
disparues depuis des siècles com­
me cette manie de revêtir le chan­
dail du Canadien pour le rappel. 
Mais tout cela n'était guère im­
por tan t . Le show que Paul 
McCartney a donné au Forum 
hier soir, c 'était d 'abord des 
chansons. Et des souvenirs. 

Les énormes attentes des spec­
tateurs n'étaient que plus grandes 
après le court-métrage qui a servi 
d ' i n t roduc t ion au spectacle . 
Quand ils ont revu sur les trois 
écrans derrière la scène McCart­
ney et les Beatles chantant A 
Hard Day's Night puis All You 
Need Is Love ies spectateurs se 
sont mis a crier autant que le peu­
vent des gens qui avaient 15ans il 
y a 25 ans. Par la suite, quand cet­
te rétrospective sur film a survolé 
les années de McCartney après les 
Beatles, ils se sont calmés. 

Ils ont également été plutôt 
tranquilles quand, pendant le 
spectacle, McCartney a repris les 
chansons de son dernier microsil­
lon F l o w e r s in the Dir t et 
d'autres moins récentes de son re­
pertoire avec Wings. 

Ils étaient évidemment tous ve­
nus entendre les chansons classi­
ques des Beatles et McCartney les 
a gâtés. Le monsieur n'a plus 
vingt ans. mais il n'y paraissait 
rien quand il s'est lance dans 
Can't Buy Me Love, la première 

chanson qui a véritablement ré­
veille le public. Ils se sont levés, 
se sont mis à danser, à taper des 
mains, à jubiler. 

Quand l'ex-Beatle les a invités 
à faire un pèlerinage dans les an­
nées 60, ils ont sorti leur briquet 
le temps de The Long and Win­
ding Koad; ils étaient survoltés 
quand ils ont reconnu le thème 
de Sergeant Pepper auquel 
McCartney a greffé un efficace 
solo de guitare de l'ex-Pretender 
Robbie Mcintosh. C'est à peine 
s'ils ont porte attention aux des­
sins psychédél iques qu i , sur 
l'écran derrière, témoignaient 
aussi d'une autre époque. 

Pendant Can't Buy Me Love, on 
a allumé toutes les lumières du 
Forum pour que l'on puisse voir 
tous ces gens danser comme s'ils 
avaient miraculeusement renoué 
avec leur jeunesse. 

De ce spectacle qui a comblé les 
plus sévères fans des Beatles, il 
faut retenir la très sobre version 
d'Eleanor Rigby qu'a chantée 
McCartney avec pour seul accom­
pagnement sa guitare et les syn-
thés de Wix qui se substituaient 
aux cordes du disque. Émouvant. 
Et comment oublier la frénésie 
qui a ba layé la sal le quand 
McCartney s'est lance dans I Saw 
Her Standing There après l'essen­
tiel décompte «One two three 
tour!». Ils étaient tous là à chan­
ter, à faire des ou-ou-ou et à se 
bran ler la tète c o m m e s'ils 
avaient encore un toupet sur le 
front. Tous, ils se souviendront 
longtemps de cette lley |ude a la­
quelle ils ont prête leurs voix a 
l'unisson pendant que McCartney 
faisait taire son groupe. 

El McCartney? Il était égal a 
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Paul McCartney en spectacle au Forum hier soir. 

lui-même, toujours gamin, sou­
vent raccoleur , mais surtout 
d'une générosité rare. Sa voix dé­
raillait parfois quand il lui fallait 
atteindre les hautes — Maybe I'm 
Amazed n'était pas le sommet 
qu'elle aurait dû être — mais elle 
était à la hauteur de ces chansons 

légendaires la plupart du temps. 
L'important, c'est que au-delà des 
clichés qu'il faut peut-être attri­
buer à sa longue absence de la 
scene, ce monsieur de 47 ans 
avait l'air de s'amuser follement 
et que c'était contagieux. 

Non ce n'était pas les Beatles 

— assez curieusement, c'est de 
Ringo que je me suis le plus en­
nuyé— mais c'était sûrement ce 
qui pouvait leur ressembler le 
plus 20 ans plus lard, sans Len­
non. Un spectacle remarquable 
dont on parlera longtemps. 

McCartney a dédie des ehan-
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sons a ses amis, au groupe écolo­
gique des Amis de la terre et 
même à ses vieux copains George, 
Ringo et |ohn. Mais il n'a pas fait 
reference aux victimes de la tue­
rie de Polytechnique. Sans doute 
n'avait-il rien de pertinent à ajou­
ter. 

C'est la nostalgie des Beatles qui a attiré les fans au Forum 
P A U L R O Y 

S ylvio Belmonte avait 8 ans, 
en 1964, quand les Beatles 

étaient venus chanter « I want to 
hold your hand » au Forum. 

« M e s parents n'avaient pas 
voulu que je vienne, j'étais trop 
jeune. » 

Mais hier, plus personne ne 
pouvait empêcher Sylvio de venir 
entendre les Beatles... enfin. Paul 
McCartney, tie retour à Montreal 
après 25 ans. 

A 19h. La Presse l'a découvert, 
agglutiné dans le froid humide a 
une porte du Forum. 

— Pourquoi es-tu venu? 
— Pour la nostalgie. 
La plupart des fans qui fai­

saient le pied de grue aux portes 
du Forum hier soir étaient trop 
jeunes pour avoir assisté au spec­
tacle de 1964. Mais, quand on 
leur demandait quelle chanson ils 
voudraient entendre si McCart­
ney ne devait en faire qu'une. 

tous nommaient une vieille toune 
des Beatles. 

Les noms qui revenaient le plus 
souvent: «Let it b e » , «Yester-
d a y » . «Mey |ude» . «Long and 
winding road » . « Eleonor Rigby » 

Mais quanti on leur demandait 
s'ils préféraient le vieux McCart­
ney, celui des Beatles, tous s'en 
défendaient avec la dernière des 
energies. 

Question d'énergie, certains en 
avaient dépense des quantités 
considerables pour pouvoir assis­
ter au concert d'hier soir. Eric 
Bussières, 19 ans, Martin Pflaum, 
23 ans et Andre Benoit, 24 ans. 
ont fait la queue deux nuits du­
rant pour se procurer leurs bil­
lets. 

« O n est des gros fans» . préci­
sait Martin Pflaum, un étudiant 
de Polytechnique qui dit avoir 
quitte deux heures avant le début 
du carnage, mercredi. 

« M o i . monsieur, je suis venu 
spécialement de la Russie pour 

Boris Zelikin 

voir Paul McCartney et je veux 
être interviewé!» Le jeune hom­
me a effectivement un accent sla­
ve. Il dit s'appeler Boris Zelikin. 
« En fait, corrige-t-il, je suis ici de­
puis neuf ans...» 

— Amateur des Beatles ou de 
McCartney? 

— l'assiste a 140 concerts par 

Jean Laforèt 

année, repontl-il. Musique classi­
que, surtout. Mais j 'a ime l'au­
thenticité de McCartney. Ce n'est 
pas Mozart, mais... 

— Vous êtes musicien ? 
— |e suis musicien dans mou 

coeur. Mais je gagne ma vie com­
me ingénieur mécanique. 

lean Laforèt, 28 ans, était venu 

Michel Turcotte 

«pour les melodies, pour la ten­
dresse de McCartney, pour une 
grande tendresse envers les fem­
mes en particulier, et ça c'est im­
portant après les événements 
qu'on a vécus cette semaine» ... 

C'est Anne Villandre. 2b ans. 
son aihic, qui avait fait le pied de 
grue le 27 août, quand les b i l l e t s 

ont e l e mis en vente, « l ' é t a i s 
venue! 6h,«.du malin. Et ça, c'est 
pas mon genre.» 

Les Beatles, Anne dit les avoir 
entendus chez elle «depuis tou­
jours» . Ses parents, mais aussi sa 
soeur aînée. 

On avait beau chercher, on ne 
trouvait pas beaucoup de têtes 
grises dans la foule qui attendait 
patiemment l'ouverture des por­
tes du Forum. Beaucoup île jeunes 
dans la vingtaine ou la jeune tren­
taine. 

Tiens, un type dans la quaran­
taine... 

Il s'appelle Michel Turcotte, il 
a 40 ans et, oui. il assistait au con­
cert de 1964. 

« l ' a i tous les disques des Beat­
les, même des disques importes 
d 'Angleterre, de Hollande, j 'a i 
ties macarons, des magazines, des 
photos...» 

— Comment c'était le concert 
de 64? 

— IjC monde criait tellement 
que je n'ai rien entendu. 

Les appareils vidéo 

Ce qu'il faut savoir avant d'acheter un nouveau téléviseur 
L U C 
P E R R E A U L T 

L# achat d'un 
té léviseur 

risque de devenir 
dans les années 
qui viennent l'un 
des plus impor­
tants du loyer. Il 
est donc impor­

tant que cet achat soit planifié et 
réfléchi. 

Il faut ti'abortl se rappeler que 
cet appareil, naguère synonyme 
d'évasion et alimenté stricte­
ment, via une antenne, par les 
émissions transmises par les on­
des, devient de plus en plus le 
centre de contrôle ou le point de 
convergence de plusieurs autres 
fonctions dans le domaine au­
diovisuel. 

Le raccordement à un càblo-
distributeur, par exemple, cons­
titue de plus en plus une prati­
que courante. On peut imaginer 
que l'antenne parabolique va 
elle aussi se répandre — ce qui 
est déjà fait en région éloignée 
—, entraînant par le fait même 
le raccordement â un décodeur 
spécialement prévu a cette fin. 

En fait, la liste des nouvelles 
fonctions qu'on demande à un 
téléviseur de remplir est déjà im­
pressionnante. |e ne parlerai pas 
tie la fonction magnétoscope. Ce 
dernier, comme on le sait, esl de 

venu le complement naturel du 
télévisiseur dans près de 60 p. 
cent des foyers québécois. Men­
tionnons plutôt la fonction jeux 
video ( avec l'ajout d'une consoli­
de type Nitendo ou Sega ) . 

On peut aussi concevoir le té­
léviseur comme l'unité centrale 
d'une chaine audio-vidéo (si le 
téléviseur est relié a une chaine 
high-fi ) . A cette chaine se greffe­
ra éventuellement un système 
Surround, un lecteur vidéodis­
que et même, pourquoi pas ?. un 
ordinateur. L'écran vidéo est 
même appelé à devenir un ins­
trument de surveillance dans les 
foyers de demain. 

l'ai aborde dans une chroni­
que précédente la question de la 
taille du téléviseur, laquelle a 
tendance a croître en proportion 
d'une résolution qui s'améliore. 
Voyons cette semaine un certain 
nombre de points qu' i l faut 
avoir en tête pour faire un choix 
plus avisé. 

« MTS ou pas ? » 
« MTS ou pas ? » s'informera 

le vendeur lorsque vous lui ferez 
part de votre désir d'acheter un 
téléviseur. Rassurez-vous: il ne 
veut pas savoir si vous êtes con­
tagieux ! Il s'informe simplement 
si vous désirez un téléviseur sté­
réo. Dans le jargon de l'électro­
nique, l'expression MTS ne si­
gnifie pas « maladie transmise 
sexuellement » mais bien « mul­
tichannel television sound » . La 

Plusieurs experts reconnaissent le Proton — ici le modèle de 
29 po., VT-290 — comme le moniteur-récepteur le plus per­
formant. 

stereo coule plus cher mais elle 
s'impose de plus en plus, compte 
tenu du fail que de plus en plus 
d'émissions nous parviennent 
maintenant en stéréo. Il faut 
s'assurer que le modèle propose 
possède bien un décodeur dbx. 
Celui-ci a pour fonction d'a­

baisser le niveau du bruit. Il est 
absent sur certains modèles. 

Un téléviseur MTS n'offre pas 
nécessairement la fonction SAP. 
Qu'est-ce à dire ? Le SAP est une 
autre expression qui nous vient 
de l'anglais et qui signifie «se­
cond audio program » . Cette 

fonction e s t appelée a devenir 
fort utile tlans un pays dit bilin­
gue car elle permet, dans le cas 
d'une emission mono transmise 
par exemple sur le canal droit, 
de transmettre simultanément 
une traduction dans une autre 
langue sur le canal tie gauche 
non utilise. 

La resolution devient aussi un 
point a surveiller tie pres. Il 
s'agit d'une mesure servant a dé­
terminer la précision d'une ima­
ge. On recommande aujourd'hui 
d'acheter un téléviseur pouvant 
restituer au minimum 560 lignes 
de resolution horizontale. Cer­
tains peuvent donner jusqu'à 
800 lignes. Les appareils haut de 
gamme sont munis a l'arriére de 
prises S-VUS séparant la chro­
minance de hi luminance. Pas 
ires utile pour le moment a 
moins d'avoir un caméscope Su­
per-VHS ou ED-Bcta. 

Des hoirs plus noirs 
Mirror black, microblack, 

black-matrix, dark-tint : ce ne 
sont la que quelques-unes des 
techniques servant a éliminer les 
reflets lumineux. Leur but est 
d'accroître la pureté du noir sur 
l'écran. Chaque fabricant possè­
de sa technique propre. Par ail­
leurs, sur un excellent téléviseur, 
tut ne devrait pas voir de reflets 
gris sur un fond noir lorsque dé­
filent tics titres en blanc. Cette 
capacité d'absorber les reflets 
s'appelle le niveau de rétention 
du noir. 

Quant a l'équilibre du blanc, 
c'est vraiment par ce moyen 
qu'on peut distinguer un bon té­
léviseur d'un moins hon. Le 
blanc le plus pur n'est pas facile 
a obtenir. On recommande pour 
lester un téléviseur d'observer 
une scene d'Esquimaux sur la 
neige (ou l'équivalent). Si le vi­
sage de I'1 nuit déteint sur l'igloo, 
mieux vaut garder son vieux té­
léviseur... 

Un téléviseur numérique OU 
digital correspond plus ou moins 
— pour le moment — a un gad­
get. .Ça signifie tout simplement 
qu'il possède une puce lui per­
mettant de mémoriser des ima­
ges, images qu'il peut ensuite 
restituer après traitement numé­
rique. On obtiendra ainsi des ef­
fets spéciaux, genre arrêt sur 
image, effet stroboscopique ou 
incrustation d'un canal sur un 
autre canal (appelé eu anglais 
picture in picture). A noter que, 
dans ce dernier cas, l'utilisation 
d'un magnétoscope d'appoint est 
indispensable. 

Au moment d'acheter un télé­
viseur, plusieurs autres points 
méritent d'être surveillés, en 
particulier la presence d'un fil­
t re-peigne, lu syntonisation 
automatique ( fort utile ) . le nom­
bre de canaux disponibles, etc. 
Mais en dernier ressort, i! faut 
aussi tenir compte du facteur 
subjectif. Alors, un dernier con­
seil : choisir en fond ion de ses 
yeux et tie ses oreilles 

} 
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Les uns et les autres 

Entre 
rock et 
théâtre 
D avid Bowie se cache 

derrière Tin Machine. Il 
vit en Suisse et pense avoir 
réalisé la synthèse entre le rock 
et le théâtre. Le magazine Max 
l'a rencontré. 
— Votre dernière tournée était 
une super-production. Si vous 
revenez aujourd'hui avec un 
petit groupe de rock dur, vous 
vous métamorphosez. Vous 
semblez pendre un malin 
plaisir à brouiller les cartes. 
Est-ce que vous aimez 
surprendre et dérouter votre 
public? 
— Mon principal but est de me 
surprendre moi-même ; si les 
autres sont surpris, tant mieux. 
Je ne pourrais pas rester figé 
dans une voie artistique 

3uelconque, je mourrais 
'ennui. Je suis mon premier 

spectateur et j'aime m'étonner. 
— Votre album Tin Machine 
n'est guère commercial. Votre 
maison de disque se plaint 
qu'elle aura du mal à 
I imposer. 
— Cela m'est complètement 
égal. Cet album n'a pas été 
conçu dans un but commercial. 
Je n ai demandé l'avis de 
personne. Il y a vingt ans de 
rock and roll qui bouillonnent 
en moi et qui sortent de cette 
manière aujourd'hui. 

«Mon 
principal 

but est 
de me 

surprendre 
moi-même; 
si les autres 

sont 
surpris, 

tant 
mieux». 

David Bowie 
— Vous avez toujours été 
extrêmement méticuleux et 
prudent avec votre image. 
Est-ce que celle d'aujourd'hui 
est aussi étudiée que les 
précédentes ? 

— le n'ai jamais été prudent 
avec mon image, bien au 
contraire. Certains artistes 
s'assurent de construire une 
image, moi je la détruis 
systématiquement à chaque 

album... Le rock devient une 
musique de vieux quand il est 
soutenu par des cliche*. 
— Les paroles de vos chansons 
sont extrêmement violentes... 
Cela ne ressemble pas à votre 
personnage sophistiqué. 
— |e n'ai pas de personnage et 
je ne suis pas contre la violence 
mais contre l'agression, le vis 
au-dessus de Vevey en Suisse 
mais cela ne signifie pas que je 
ne sais pas ce qui se passe dans 
le monde et que je n ai pas 
quelque chose à dire. 
— Voua êtes critiqué parce que 
vous jouez dans des salles de 
mille places, bien trop petites 
pour accueillir tous ceux qui 
désirent vous entendre... 
— L'année denière tout le 
monde hurlait parce que je 
passais dans des stades, cette 
année c'est parce que je joue 
dans des petites salles. Quoi que 
je fasse je suis critiqué. Non, je 
ne fais pas cela pour qu'on parle 
de moi mais parce que ma 
musique actuelle requiert un 
contact physique avec le public. 
— Lorsque vous faites le bilan 
de votre carrière, quelle est la 
plus grosse erreur que vous 
ayez commise? 
— l'aurais dû commencer la 
mausique plus tôt. j'ai débuté à 
19 ans, j'aurais du le faire a 16 
ans juste en sortant de l'école. 
— Avez-vous atteint le but que 
vous vous étiez fixé ? 
— Oui, plus ou moins. Lorsque 
j'ai débuté, je ne voulais devenir 
ni une rock-star, ni une pop-star 
mais je voulais créer une 
nouvelle forme d'expression 
hybride qui réunirait le rock et 
le théâtre, je pense avoir réussi. 

Louis XIII 
A vec la publication intégrale du 

Journal d'Héroard, c'est un 
monument qui nous est offert. 

Héroard, nommé par Henri IV 
médecin du Dauphin des sa naissance 
est resté attaché à Louis XIII jusqu'à sa 
mort en 1628. Dans un «journal de 
santé», il a consigné pendant 27 ans, 
jour après jour, les occupations de son 
illustre patient, ses repas ( 16 000 
menus notés dans le plus grand 
détail ) , les étapes de sa croissance et 
tout. 

Le Figaro Magazine dit de cet 
ouvrage: « . . .On apprend au prince à 
supporter l'ennui: voilà un enfant qui, 
dès l'âge de deux ans et demi, entend 
tous les deux jours une messe entière 
sans broncher, et qui, à l'âge de sept 
ans tenu entre les jambes du Roi, 
assiste pendant trois heures au Conseil 
des ministres sur le changement des 
monnaies.... 

« À huit ans et demi, nu moment de 
la mort de son père, le jeune roi peut 
assumer des fonctions de 
représentation pendant 14 ou 15 
heures d'affilée... Éducation qui ne 
s'est pas faite sans rudesse; le 
Dauphin reçoit le fouet une 
soixantaine de fois chaque année... 

« L e journal d'Héroard nous 
dévoile, par comparaison avec nos 
pratiques actuelles, toute la 
singularité de l'éducation d'un enfant 
du X V I I e siècle. On constate, par 
exemple, qu'on fait absorber sa 
première bouillie au bébé à l'âge de 
quinze jours (précocité qui 
scandaliserait un médecin 
contemporain); en revanche, on 
s'aperçoit que, bien que l'enfant sache 
marcher vers i'âge d'un an, il est tenu 
par des lisières — autrement dit en 
iaisse — jusqu'à quatre ans». . . 

BÉCANE 
— 1890, bicyclette. Antérieurement, 
machine à vapeur, surtout en mauvais 
état. On a proposé d'y voir le féminin 
populaire de l'argot Sécant, oiseau de 
basse-cour «qu i becque» par compa­
raison plaisante de l'oiseau qui cric et 
de la machine qui grince. Selon Pierre 
Guiraud, le mot représente plus vrai­
semblablement le dialectal bicaner 
( boiter) d'où bicane ( mauvais cheval ) 
et bique, bèque ( chèvre ) ; animal qui 
saute de côté. La bécane est une ma­
chine qui «marche de travers» en tres­
sautant. 

Pop-corn 

• Prix payé pour le premier «comic 
b o o k » consacré à Batman, publié en 
1939: S 55 000. 

* * * 
Nombre de vedettes de cinema qui 

se sont produites sur Broadway: en 
1939: 25; en 1989: J. 

Pas de petits profits pour les riches 
• Après que Bette Midler eut acquitté â 
l'aide d'un chèque les emplettes qu'elle 
venait de faire dans un magasin de Lagu-
na, en Californie, la caissière constata 
qu'elle avait oublié de lui facturer une 
bouteille de sauce raifort. Un admirateur 
de l'actrice qui assistait a la scène insista 
alors pour que cet achat soit mis sur son 
compte, ce que Bette accepta avec bonne 
grâce. En partant, on put l'entendre mur­
murer en souriant: «C'est comme ça que 
les riches demeurent riches». 

• Ursula Andress a dû annuler tous ses 
engagements à la télé­
vision, son danois lui 
ayant i nop inémen t 
fracturé le nez. L'ac­
trice donnait un bain 
à son chiot de huit 
mois, lorsqu'il sauta 
brusquement hors de 
la baignoire, faisant 
perdre l'équilibre à sa 
maîtresse, qui se frap­
pa le v isage sur le 
mur. La malheureuse 
a dû se faire faire plu­
sieurs points de sutu­
re, mais elle n'a aucu­
nement de se défaire 
de son chien. 

• Dans son prochain 
film, Indian Summer, 
Rob Lowe joue un 
rôle plutôt surprenant 
pour lui. celui d'un 
prêtre... 

• John F. Kennedy 
Jr. vient d'avoir une entrevue secrète à la 
Warner Brothers, il semble qu'on veuille 
lui confier un rôle dans Batman II. 
• 1,62 m, 91 cm de tour de poitrine, 95 
de tour de hanches, ce sont les mensura­
tions de la reine Elisabeth communi­
quées par son couturier au musée de cire 
de Berlin. 

• Greta Garbo (84 ans) a adopté sa 
dame de compagnie et en a fait sa légatai­
re universelle. L'héritage est estimé à 75 
millionsS. 

M Bruce Willis a accepté un rôle inusité 
dans le film Look Who's Talking, dont 
les vedettes sont Kirstie Alley (Cheers) 
et John Travolta. Kirstie y incarne une 
femme enceinte, et Bruce prête simple­
ment sa voix à l'enfant, qui émet toutes 
sortes de commentaires dans le sein de sa 
mère. 

• Une compagnie française a entrepris 
de vendre la sueur de Paul McCartney, à 
15$ le flacon. On le porte au bout d'une 
petite cordelette attachée autour du cou. 

» Les princesses Caroline et Stéphanie 
de Monaco ne sé parlent plus: Stéphanie 
veut que sa soeur encourage la vente de 
son nouveau parfum, Stéphanie, en le 
portant, mais Caroline refuse obstiné­
ment, en soutenant qu'il lui donne la 
nausée. 

• Ayant appris que Gregory Harrison 
avait tourné une scène d'amour, dans Fal­
con Crest, vétu d'un simple short, Loren­
zo Lamas protesta immédiatement au­
près des producteurs, en affirmant que 
c'était lui le « m a c h o » dans ce feuilleton. 

Il eut gain de cause, et 
l 'on f i lma G r e g o r y 
avec sa chemise. 

• Frank Sinatra 
ayant commandé au 
bar de Matteo's, à Los 
Angeles , un Gibson 
(un martini avec un 
oignon au lieu d'une 
o l i v e ) . le barman, 
pensant faire plaisir 
au célèbre crooner , 
lui demanda: « A i m e -
riez-vous que j'ajoute 
un deuxième oignon, 
M . Sinatra?», qui ré­
pondit: «jeune hom­
me, c'est un drink pas 
une salade». 

• Il est au moins un 
dé ta i l que Nancy 
Reagan tait dans son 
autobiographie. My 
Turn: depuis 40 ans, 
elle collectionne tout 

ce qui est écrit sur Ronnie, mais elle 
s'empresse d'effacer le nom de l'ex-fem-
me de ce dernier, Jane Wyman, de tous 
les articles où il est mentionné. 

• On chuchote à Panama que le général 
Manuel Noriega nourrit une telle admi­
ration pour Candice Bergen qu'il lui a 
promis un million de dollars si elle con­
sent à venir présider sur place un festival 
de ses films. En attendant, Noriega se fait 
envoyer des enregistrements de Murphy 
Brown, puis invite ses collègues à venir 
les visionner chez lui tous les dimanches. 
Personne, semble-t-il, ne se risque à refu­
ser. 
Sources: A P , A F P , Enqui rer . E x a m i n e r . C lobe 

Vous dites? 

Umberto Eco 
_ _ n i f e ans un traité d'éthique, je pourrais 
"'MÊLW trouver, sinon une hiérarchie, au 
moins un « t a s » de valeurs fondamentales 
appuyées sur la structure de notre corps et 
sur ses exigences biologiques. Notre corps 
est debout, il s'insclinc. mange par la 
bouche, expulse les excréments par le cul, 
urine par le pénis, mais il utilise le pénis 
pour faire l'amour, écoute par les oreilles, 
parle avec la langue et pense ave la tète. 

«L'éthique devrait être une série de 
valeurs permettant à tous l'exercice de ces 
fonctions. Remarquez que ce n'est pas peu. 
Que tout le monde mange, que tout le 
monde fasse caca, que tout le monde puisse 
penser et sentir librement, regarder, faire 
l'amour... Et si on élabore ce « t a s » de 
valeurs, si on l'organise, je suis persuadé 
que, peu à peu, on arrive au christianisme et 
a la pensée libérale contemporaine. 

«L'écologie essaie de défendre ces 
valeurs. Si j'emprisonne un homme ou si je 
le tue, je l'empêche de parler, de sentir... Si 
je l'envoie à la guerre et s'il y perd une 
main, je perturbe ses possibilités... Si je 
considère que la présence des autres autour 

de moi est fondamentale, alors je dois 
veiller à leurs libertés comme aux miennes. 

«C'est un impératif biologique et 
catégorique qui ne supporte aucune 
discussion. Même Dieu pourrait s'en servir: 
Homme, voilà le corps que je t'ai donné. 
Prends bien soin de lui. 
Si tu ne le fais pas, tu es c o n d a m n é . » 

— Globe 
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Le Spectrum gère 
maintenant L'Olympia 
Presse Canadienne 

• La compagnie propriétaire du 
Spectrum gère maintenant une 
autre sa l le du c e n t r e - v i l l e , 
L'Olympia. Par suite de l'endette­
ment de l 'ancien propriétaire,-
tout l'immeuble de la rue Sainte-
Catherine a été repris il y a quel­
ques mois par la banque créanciè­
re et la gestion de la partie salle 
de spectacles a été déléguée en at­
tendant un acheteur. 

Une responsable du Spectrum, 
Michèle Neveu, a précisé que le 
bras administratif du groupe ( in­
cluant aussi Spectra Scène et 
Spectel V i d e o ) assure la gestion 
des spectacles de L'Olympia de­
puis le début de l'automne. 

La compagnie Spectrum de 
Montréal touche donc des frais 

r\t, ^ o i M i i i r . noi ir ^ " I P r ICS 

dates de producteurs de specta­
cles comme ceux à venir de Da­
niel Lemire, Roch Voisine, Her­
bert Léonard ou bien la comédie 
« B r o u e » . 

Mme Neveu estime par contre 

Sn"un peu plus loin rue Sainte-
atherine, le théâtre Félix-Le-

clerc «ressemble à une mission 
impossible; il est bien difficile à 
rentabiliser» , puisque ce dernier 
n'a que 635 places tandis que 
L ' O l y m p i a ( e x A r l e q u i n ) en 
compte environ 1200. 

Le Félix-Leclerc et L'Olympia 
avaient les mêmes propriétaires, 
Elias Malka et ses associés dans 
Gestion Immobilière Cité. 

Concernant le théâtre Félix-Le­
clerc, le syndic de faillite a déjà 
reçu des offres d'achat, au nom 
du créancier garanti Alan Besner 
HolHines. de Montrent 
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Jazz et nouvelle musique 

Hélas, le «2080» est fermé! 
A L A I N 
B R U N E I 

collaboration \picialr 

ii des plus 
s y m p a t h i ­

ques bars d e jazz 
en v i l l e , l e 
«2080» de la rue 
Clark, a du fer-

| / / l | m e r ses p o r t e s . 
I / / JE. L o u r d e p e r t e 
pour le jazz local. 

Au poste 33 de la police de la 
CUM. on d i t que l 'établisse­
ment a été fermé le 28 novem­
bre dernier, pour cause de zona­
ge: situé ent re les rues Sher­
brooke et Ontar io , le petit bar 
serait situé dans une zone dé­
sormais résidentielle. L'ordon­
nance de fermeture provient de 
la Cour municipale, elle s'éche­
lonne sur une période de douze 
mois — le propriétaire pourrait 
cependant en appeler de cette 
décision. 

loiiit chez lui, le propriétaire 
du «2080», Oino Burazerovic, 
affirme qu'il avait fait une de­
mande de permis d'exploitation 
il y a plus de cinq ans, avant 
même que la zone résidentielle 
ne soit déterminée. 

«La demande avait t raîné, et 
les r èg l emen t s d e z o n a g e se 
sont ensuite transformés avant 

tique. Rien à voir avec le vol ha­
sardeux ou l'aterrissage forcé. 

Le nom de ce quatuor spécia­
lise en musique improvisée évo­
que plutôt le titre d 'une compo­
sition du guitariste Ralph Tow­
ner, à l 'époque où ce dernier se 
produisait avec te Paul Winter 
Consort — alors dirige par le 
célèbre saxophoniste du même 
nom. bien connu pour sa vision 
musicale èco-freak, ses concer­
tos pour chants de baleine et 
saxophone alto, ses études pour 
h u r l e m e n t s can ins et orches­
t r a !) . 

Le nom d'Icarus laissait donc 
présager un grano-jazz aux so­
norités à tout le moins... natu­
relles. Les choses ont changé 
depuis la fondation du groupe: 
de l ' inspiration «tofu» du dé­
part, il ne reste que le nom du 
groupe. 

La première cassette d'Icarus 
en t é m o i g n e . Lancée d e p u i s 
mardi dernier (aux Foufounes 
Électriques), elle véhicule un 
matériel pert inent, elle projette 
un niveau instrumental élevé, 
une facture qui annonce un bel 
avenir au groupe. 

« Nous étions très proches de 
la m u s i q u e de c h a m b r e » , se 
rappelle Marc Villemure, guita­
riste et fondateur d'Icarus. Au 
départ , l ' instrumentation de cet 

l'usage, on a considéré que la 
batterie méritait un rôle prédo­
minant dans l ' instrumentation 
d'Icarus. Bonne decision, car la 
musique du groupe manquait 
d e p u n c h ; on pa r l a i t m ê m e 
d 'une architecture qui permet­
tait beaucoup de latitude à des 
improvisateurs inexpérimentés. 

Avec le temps, cette musique 
a pris de la maturité, on a res­
serré les espaces improvisés. Il 
faudra encore resserrer, malgré 
la progression évidente de cet 
ensemble. Icarus a déjà du ma­
tériel inédit à présenter au pu­
blic, au-delà de la cassette nou­
vellement mise en marché. A 
q u a n d un d i s q u e c o m p a c t ? 
«Quand on aura de l 'argent», 
r épond Vi l l emure , p ragmat i ­
que. 

Ces musiciens peuvent quand 
même se permettre de rêver du 
jour où ils vivront de leur musi­
que originale. 

Dans la mythologie grecque, 
Icare rêvait de voler. Un jour, le 
jeune homme s'est confection­
né des ailes au moyen de cire et 
de plumes, afin de s'échapper 
du fameux labyrinthe de Crète; 
le pauvre cave s'est écrasé lors­
que la cire a fondu au soleil. Ce 
ne sera probablement pas le cas 
d'Icarus. 

ICARUS: Marc Villemure, Stéphane Allard, Pierre Tanguay et Eric Longsworth. 

Sue je n 'obt ienne une réponse, 
in a donc toléré mon bar pen­

dant plusieurs années, l'avais 
d'ailleurs obtenu sans problème 
un permis d 'alcool», explique 
Burazerovic. 

Depuis près d 'un an, le pro­
priétaire du «2080» s'est vu im­
poser trois amendes concernant 
son p e r m i s d ' e x p l o i t a t i o n . 
«C'est après la troisième amen­
de que les autorités ont sévi», 
poursuit le propriétaire, qui se 
demande d'ailleurs pourquoi a-
t -on l a i s sé f o n c t i o n n e r le 
« 2 0 8 0 » si l o n g t e m p s a v a n t 
d'appliquer le règlement. Inuti­
le de vous dire que Burazerovic 
en appellera de la décision de la 
Cour municipale. 

« C ' e s t d o m m a g e , c a r le 
«2080» donnait de l'emploi à 
de nombreux musiciens locaux. 
C'était un laboratoire impor­
tant de création pour le jazz 
d'ici», soutient le guitariste Mi­
c h a e l G a u t h i e r , en q u e l q u e 
sorte le directeur musical du 
«2080». 

Déçu par la tournure des évé­
nements, Gauthier reproche au 
propriétaire du bar d'avoir né­
gligé ce dossier du permis d'ex­
ploitation, «{e savais qu'il avait 
des problèmes. Mais de là à une 
f e r m e t u r e ! Les faits pa r l en t 
d'eux-mêmes, il aurait dû s'ajus­
ter plus rapidement aux régle­
mentat ions», affirme le guita­
riste. 

C e p e n d a n t , le m u s i c i e n 
nuance ses propos quant à son 
ex-patron; si la situation se réta­
blissait, il n'hésiterait pas à tra­
vailler à nouveau pour Buraze­
rovic. 

Depuis une demie-décennie, 
Michael Gauthier structurait la 
programmation du «2080», il 
organisait des jam sessions, il 
invitait même de grands musi­
ciens étrangers à se produire 
aux côtés d'excellents bardes lo­
caux. Gauthier et ses collègues 
y ont accompli des miracles, 
réussissant à att irer de très gros­
ses pointures comme les saxo­
phon i s t e s David L icbman et 
Clifford Jordan, le tromboniste 
Curtis Fuller, le batteur Marvin 
« S m i t t y » S m i t h e t b i e n 
d'autres. Le concept d'un grou­
pe-maison associé à un gros 
nom du jazz avait fait ses preu­
ves. 

D'autant plus que le petit bar 
de la rue Clark était un des 
lieux les plus intimes à Mont­
réal. Triste histoire... Une his­
toire à suivre. 

UNE CASSETTE POUR ICARUS 

Icarus n'a rien à voir avec la 
fameuse légende de la Grèce an-

ensemble était basée sur un trio 
de cordes: Eric Longsworth au 
violoncelle. Stéphane Allard au 
violon et Marc Villemure aux 
guitares. Plus tard, le percus­
sionniste Pierre Tanguay s'est 
joint à la formation. 

Majoritairement issu de Qué­
bec ( s a u f L o n g s w o r t h , 
Américain d'origine qui a fait 
ses études au Texas ), le person­
nel d'Icarus est basé à Montréal 
depuis sa fondation. 

A peine avait-il mis au point 
un répertoire de base que le 
q u a t u o r fut sé lec t ionné pour 
participer à la finale nationale 
du Concours Alcan. C'était en 
1987 et le groupe n'y avait ce­
pendant pas gagné la grande fi­
nale. 

« L o r s q u e n o u s a v o n s é t é 
choisis pour être finalistes au 
Festival de lazz, nous avons été 
très surpris. Car on commençait 
tout juste à trouver un son. 
N o u s n ' é t i o n s pas v r a i m e n t 
prêts pour un haut niveau de 
c o m p é t i t i o n » , r a c o n t e Marc 
Villemure. 

De facture assez sobre, l'ins­
t r u m e n t a t i o n d ' I c a r u s es t 
moderne , elle vacille sur la clô­
ture séparant la musique euro­
péenne moderne de la tradition 
afro-américaine et autres raci­
nes étrangères. Un brin de tan­
go, une larme de blues, quel­
ques rythmes et harmonies ex­
tra-occidentales se greffent à ce 
jazz contemporain. 

Le m e i l l e u r improv i sa t eu r 
d'Icarus demeure Stéphane Al­
lard. Il a déjà livré les prémisses 
d'un jeu personnel, appuyé par 
une forte technique — d'ail­
leurs, Allard est régulièrement 
embauché par l'OSM et il a ga­
g n é u n p r ix i m p o r t a n t a u x 
USA. le Stéphane Grapclli lazz 
Master Award. 

De son côté, Eric Longsworth 
devra encore travailler ses im­
provisa t ions ( enco re ver tes) . 
Mais son rôle de «contrebassis­
te» au violoncelle lui va bien; il 
pince les cordes aussi souvent 
qu'il utilise l 'archet. 

Le guitariste Villemure est un 
autodidacte qui a fait de nom­
breux ateliers en musique im­
provisée, sans compter le Con­
servatoire de Québec et le Bcr-
klce School of Music (Boston). 
Son style témoigne d'un éclec­
tisme évident, d 'un niveau tech­
nique très correct, mais surtout 
d 'une grande curiosité artisti­
que. 

Percussionniste actif sur la 
scène montréalaise. Pierre Tan­
guay nu jouait pas de batterie 
pour Icarus: tambours divers, 
clochettes, résonnances orien­
tales, latines ou africaines. A 
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SHE OEVIL Dolby Stereo (14 ans) 
Sam. el Oim I 00 - 3 05 . S: 10 - 7: IS - 9 20 
Sem 7 IS - 9:20 
Billets V I P coupons el lansel-passer fetuses  
PHANCER (G) Oolby Stereo " 
Sam. -i o.m 12:30 - 2:40- i 50 - 7 00 - 3 10 
Sem.: 7 00 • 910  

B O N A V E N T U R E 

Place Bonavanlunt 

PRANCER(G) Sr i " /CJ 
Sam el Oim : 2:00 - 4:15 - 7 00 

COMMUNION 114 ans) 9 10 

AMERICAN BOVFRIENOS IG) 
Sam. el Oim. 1 30 - 3:20 - 5: IS - 7:15 • 9.30 
Sem. - 7:15 • 9 30 

C E N T R E - V I L L E 

2001. Université Station Metro McGiii 

CRIMES ANO MISDEMEANORS (14 ans) 
(v anglaise sous-litres Irançais) 
1 00 • J 10 • S 20 - 7 30 • 9 40  

CINEMA PARAOISO (G) 
(v.o. Italienne avec sous-litres anglais) 
1 15 - 4 10 7 00 • 9 30  

CINQ JOURS EN JUIN (G) 
1:20 - 3 25 - 5 30 - 7 25 - 9 20 

JESUS DE MONTREAL |14 ans) 
(v.o. avec sous-titres anglais) 
1:45 • 4 15 - 7 05 - 9 35 

WEEK-END CHEZ BERNIE (G) 
1:05- 3 10-5 15- 7 20 -9 25 

THE FABULOUS BAKER BOYS (G) 
I 30 - 4 00 - 7 00 - 9:25 

PORTION O ETERNITE (14 ans) 
1.00 - 3 10-5:20- 7:30-9 35 

SEXE. MENSONGES ET VIDEO (14 ans) 
1:10-3 15- 5:20- 7:30-9:35 

NOCTURNE INDIEN (G) 
(v o avec sous-titres anglais) 
1:00-3:10- 5:20- 7:30- 9:40 

D E C A R I E 

(900 bout Dec ana 

BACK TO THE FUTURE «1 |G> Oolby Stereo 
Sam. 01 Own I M S - 230 4 45 - 7:00 - 9:30 
Sens. : 7 00 - * 30 
Coupons anses passer s.Hats V I P ou 
P n a r m e p T i 'onae—  

THE WAR OF THI ROSES (14 ans) 
Saw. as Ones : 1:30 - 4 00 7 05 - Hi 
Sam : 70S - t 35 
dtiieta V l P . coupons el 'araaoa-paaaav rsrtuses 

1210 tu* St Den.% 

NOCE BLANCHE (14 ana) 
1 30 . 3:30 4 JO 7 30 - * 30 
Coupons at lerseai-paaeer refuses 

LES COPAINS AMERICAN ,01 

1 15-3 13 515 -7 - IS - t - IS  
CRUISING BAR (14 ans) Oolby Stereo 
I 20 - 3 20 5 20 • 7 20 • 9 20  
CINEMA PARAOISO (O) 
1 30 • 4 15 7 00 • »30  

RENCONTRE FATALE (14 ans) 
1 IS • 3:45 • M l i M 
L O N G U E U I L 

Plaice l o n g u f u i l - 82S Ou«.*\l r u * Si JJCquet 

RENCONTRE FATALE (14 ana) 
Sam. 44 Olm. • 1:30 - 4 30 - 7:00 - > .0 
Sem 7 00 • 9 20  

KICK BOXER (14 ans) («raton Irencciee) 
Sam. et Oim 1 00 - 3 00 - 5.00- 1 OS - i 25 
Sam.: 7 OS • 9:25 

C O M P L E X E D E S J A R D I N S 

LA REVOLUTION FRANÇAISE • I 
LES ANNEES LUMIERES" 10) Oolby St4reo 

Coupons refusas MS-5 :15 -1 :30 

LA REVOLUTION FRANÇAISE *2 
LES ANNEES TERRIBLES' 114 ans) 

Oolby Slereo 1 30 • 5 30 4 45  

LA VIE ET RIEN O AUTRE (G) 
1 10- 3:SS- «40 • »2S 
E iceple |eudi le 14 dec 1 10 - 3 55 • 9 25 

LES 2 f R AGON Art OS (14 ansi 
1 30 - 4 1 5 - 7 00 9 20 
ErcepteMsrc 13 dec : 1:30-4 15-9-20 
E «capte Jeudi 14 dec 7 00 • 9:20 

•SEEK ENO CHEZ dcRNIE |C 
S s s s e l O m 1230 • 2 40 • 4 4b .1 00 9 10 
Sens 7 00 • 0 10  

CRUISING BAR ( 14 anal Do.a. Sle'vô 
Sam al Otm. 1 00 - 3 00 - 5 00 7 u 3 35 
Sans. : 7:30 - »3S 

BACK TO THE FUTURE • 2 (Gl Oui»» Matas) 
Sam al Ose» • 100-3:10 • 520 7 30 - 9 40 
Sam 700 315 
Coucha tard Ven al Sam 11 45 
Coupons, leissei-paeser. biiiela V I P ou 
• - 1 " ».-. « refusas  

SHE OEVIL OoiO» Sleieo 114 jnsl 
Sam al Oim 1 00 - 3 00 - 500 - 7 00 - 9 00 
Sem : 200 - 9 00 
Couch* lard Ven el Sam 11 00 
Billets V I P . coupons ef'aisser passer 'eiuses 

THE WAR OF THE ROSES (14 4ns) 
Oolby Stereo 
Sam el Oim 1230 - 2:45 - S: 10 - 7 40 - 10 00 
Sam.: 7:00-930 
Coucha lard Ven. at Sam 12 00 
Billets V I P coupons et laisser passer refuses 

CRUISING BAR (14 ans) bam 7 00 • S 00 
Sam el Dim 100 - 3:00 500 - 7 00 9 00 

LE P A R A D I S 

•21S. ru* Hocnelaqa 

CRUISING BAR (14 ansl Oolby Stereo 
Sam el Dim 1 15- 3:15 - S 15 - 7 IS - 9 15 
Sam 7 00 • 900  

KICK BOXER 114 ansl ( ,4 'Sion Ir.ir>ç4i>«l 
Sam el Oim 1 00 - 3 00 • 5 00 - 7 00 - 9 OO 
Sem 7 10 9 15 

145 
9.00 

LE JEUNE EINSTEIN | G | Sam 7 00 
Sam al Olm I 00 • 245 - 4 30 6 15 
-«-45 

S3? N O C E ™ 
D I K B l a n c h e 

C R E M A Z I E 

86 VP tu* Si-Demi 

PORTION 0 ETERNITE (14 ans) Oolby Sel.ro 
Sam. el Oim. 1 00 • 3:00 - 5.00 - 7:30 - i JO 
Sam. : 7:30-9:30 

LE D A U P H I N 

2396 e*l. tue Beaubien 

SEXE. MENSONGES ET VIDEO (14 ans) 
Oolby Stereo 
Sam. al Oim 1 30 - 3:30 - 5 30 - 7:30 - 9 30 
S«m 7 JO ) JO  

JESUS 0E MONTREAL (14 ans) Dolby Stereo 
Sam. al Olm. : 200 • 5:00 - 7:10 - * 20 
Sem.: 7:10-9 20 

C A R R E F O U R LAVAL 

3330. bout. Le Carrelour 

WEEK-END CHEZ BERNIE (S) 
Sam. al Oim : 12 40 - 3 00 - S OS - 7 1 0 - 9 35 
Sem 7 10 > 35  

NOCE BLANCHE (14 ans) 
Sam. al Dim 115 - 3 IS - S IS - 7 1 5 - 9:15 
Sam.: 7:15 - 9 15 
Coupons et ijisser-passr refusas  

SHE DEVIL Dolby Stereo 114 ansl 
Sam. al Oim 1245 - 2:55 - 5:10 - 7 20 - 9 40 
Sem. : 7 20 - 9 40 
8'Hets V I P coupons el laisse/passer refuses 

PrtAMCER (G) Sam el Oim 12:15 - 2 40 

K l C K B O « E R | ! 4 a n s l n t ' n o n français*) 
Sam. al Oim 5 00 - 7 00 - 9.00 
Sem : 7 00 • 9 00  

HACK TO THE FUTURE «2 (G) Dolby Ster«o 
(A ralltche sur 2 écrans) 
Sam. el Oim. : 12:15 - 2 30 - 4.45 - 7 00 - 9:30 
Sem: 7.00 - 9 30 
Coupons, laissex-passer. billets V.I.P. ou 
Pnarmapris relusse  

L A V A L 2000 

Centra 2000. 3I9S ouest, bout si-Martin 

CRUISING BAR ( 14 ans) Dolby Slarao 
Sam. al Oim. : 1:30 • 3:25 - 5.20 - 7:25 - 9:20 
Sem. : 7-2S - 9:20  

RENCONTRE FATALE (14 ans) 
Sam. el Oim : 1 45 - 4:15 - 7:10 • 9:30 
Sam.: 7:10-9:30 

. cotaOMi I T UsMa pause ant. v is 
BERRI. CARREFOUR L A V A L 

MWAKOf ...F 
OaiCiNALB l « C t , a i i l 

MR055 Œ 
FAUBOURG. POINTE CLAIRE. SQUARE DECARIE. 

BROSSARO ASTRE PINE (STE A0ELE) 

i 
PliCI ILI1I3-«!«0«. U l 'T [< prjiatE 

CLiim. ciaiiFoaa i n n . isTKt 

LA REVOLUTION 
FRANÇAISE^ 

un film de ^RICHARD HEFFR0N 
v:r.:t'ie ep«xfii<? 
LES ANNEES 

3 S de rabais sut I •• I 
LES AJWIES TEMaLCS 
OOIaiis au emoma 

Deiucome opoqi. 
"LES ANNEES 

TERRIBLES" 
COM'UII 

oisjianas 

Coupons, laissel-oasser oeasuniU^sssMjssia 
Binais auci iiiii '. aittoa icimia 
Phsrmapni reluses POIMTE ClAIIE. 50U4IE OlCSUt  

C«HIT3Ut («VU »1T| | 

P R A N C E R 
l l ' H O a 0*.Cl«ALl A M C L A I t l 

POINTE-CLAIRE. BONAVENTU­
RE. CARREFOUR LAVAL 

taaaMaseaBrjsBaïaaianvoBssasû î sssî  

^ 0 t r e e ^ u e vendredi 15 d'ic» » e v ^ h r e 1989. 

Les cahiers 
tant attendus 

par les 
consommateurs! 

DE FIN 
D'ANNÉE 

PUBLIEZ VOTRE ANNONCE À 

le samedi 23 décembre 1989 

Pour plus de renseignements,, 
communiquez avec votre représentant publicitaire >-6909 

file:///picialr
http://btll.il�
http://Sel.ro


0 4 L A P R E S S E , M O N T R E A L . D I M A N C H E 1 0 D E C E M B R E 1 9 8 9 

- DATES ET HEURES DE TOMBEE POUR LA SEMAINE DE 
NOEL DU 24 AU 31 DÉCEMBRE 1989 

V e u i l l e z p r e n d r e n o t e q u e La Presse n e s e r a p a s i ^ L _ " j 
p u b l i é e l e l u n d i 2 5 d é c e m b r e 1 9 8 9 ( N o e l ) e t l e 
m a r d i 2 6 d é c e m b r e 1 9 8 9 . 

E D I T I O N D U M E R C R E D I 2 7 D E C E M B R E 1 9 8 9 

Reservation d espace: le ieuOi 21 décembre 1989 
Annonces avec épreuves: le mercredi 20 décembre 1989 
Annonces sans ep'euves le vendredi 22 décembre 1989 
Corrections'maies le vendredi 22 décembre 1989 

E D I T I O N D U J E U D I 2 8 D É C E M B R E 1 9 8 9 

Rese'vation d espace: le vendredi 22 décembre 1989 
Annonces avec épreuves le;eudi 21 décembre 1989 
Annonces sar.s épreuves: le mercredi 27 décembre 1989 
Correcvons'maies: le mercredi 27 décembre 1989 a I2h 

E D I T I O N D U V E N D R E D I 2 9 D É C E M B R E 1 9 8 9 
Reserviticn 1 espace: lemercredi 27 décembre 1989 
Annorces a.ec épreuves: le vendredi 22 décembre 1989 
Annonces sans épreuves: le ieudi 28 décembre 1989 
Correct on s (maies: le jeudi 28 décembre 1989 à 12 h. 

E D I T I O N D U S A M E D I 3 0 D É C E M B R E 1 9 8 9 
Sections Arts et Lettres II (préimprimée) 

Htbitat (préimprimée) 

Reservation d espace: le vendredi 
Annonces avec épreuves: le leucti 
Annonces sans épreuves le vendredi 
Correctors fraies le vendredi 

22 décembre 1989 à 12n. 
21 décembre 1989 à 17h30 
22 décembre 1989 à 12h. 
22 décembre 1989a 12h. 

E D I T I O N D U S A M E D I 3 0 D E C E M B R E 1 9 8 9 

Section. Vacances Voyage 

Reservation o esoace: 
Annonces a.ec épreuves 
Annonces sans épreuves: 
Corrections fraies: 

lemercredi 27 décembre 1989 à 12m 
le vendredi 22 décembre 1969 
le mercredi 27 décembre 1989 a I2n 
lemercredi 27ucceinbrel003a12n. 

E D I T I O N D U S A M E D I 3 0 D E C E M B R E 1 9 8 9 

Seoon Cameres e: professions 

Reservation d espace: 

Reservat.cn d espace 

Annonces avec épreuves: 
Annonces sans épreuves: 
Corrections Imales: 

1er cahier 
le mercredi 
2e cahier 
le mercredi 
le vendredi 
le mercredi 
le mercredi 

27 décembre 1989a I3h. 

27 décembre 1989 a 16 h. 
22 décembre 1989 
27 décembre 1939 à 12h. 
27decembrel989à12h. 

E D I T I O N D U S A M E D I 3 0 D É C E M B R E 1 9 8 9 

Arts et lettres i 
Heures de tombée régulières 

CINEMA 

ALL D O C S C O TO H E A V E N 
D o r v a l ( j i S a m d i m . 12 h 5 0 . 14 h 40. 
1 6 h 5 0 . 1 9 h 15. 2 1 h 1 5 . e n s e m . 1 9 h 15. 
2 1 h 1 5 
F a i r v i e w H i S a m d i m . 13 h 3 0 . 15 h 2 5 . 
1 7 h 2 0 1 9 h 15 e n s e m . 1 9 h 1 5 
G r e e n f i e l d 13) S a m d i m . 1 3 h. 1 5 h. 
Pa lace I 6 ) 1 2 h. I d n. 1 6 h. 1 8 h. 2 0 h D e r n i e r 
s p e c t a c l e v e n . s a m 2 2 h. 
A M E R I C A N 3 0 V F S I E N D S 
8 o n a v e n t u r e 12' S a m . d i m . : 1 3 h 3 0 . 15 h 2 0 . 
1 7 h 1 5 . 1 9 h 15. 2 1 h 3 0 . e n s e m 1 9 h 15. 
2 1 h 3 0 

A P R E S M l 0 1 ( U N I E R O T I O U E 
C o m m o d o r e d e s 18 h 
B A C K T O T U S F U T U R E 121 
A s t r e 11» S a m . d u n . 1 3 h. 1 5 h 1 0 . 1 7 h 2 0 
19 h 3 0 2 1 h 4 0 en s e m . 1 9 h. 2 1 h 1 5 O e r 
m e r SDecrac le v e n s a m . 2 3 h 1 5 
C a r r e f o u r L a v a l 15*. S a m . d i m . 1 2 h 1 5 . 
1 4 h 3 0 1 6 h 4 5 . 19 h. 2 1 h 3 0 : e n s e m . 1 9 h. 
2 1 h 3 0 

C a r r e f o u r U v a l ( 6 1 S a m . d i m . . 1 2 h 1 5 . 
14 h 30 . 1 6 h 4 5 . 1 9 h . 2 1 h 3 0 : e n s e m . 1 9 h. 
2 1 h 3 0 
C i n e m a E g y p t i e n ( 2 ) : 1 2 h 1 5 . 1 4 h 3 0 . 
1 6 h 4 5 . 1 9 n. 2 1 h 3 0 
C i n e m a E g y p t i e n ( 3 ) : 1 2 h 1 5 . 1 4 h 3 0 . 
1 6 h 4 5 . 1 9 h. 2 1 h 3 0 
O e c a r i e t u S a m . , d i m . 1 2 h 1 5 . 1 4 h 3 0 
1 6 h 4 5 . 1 9 h . 2 1 h 3 0 : e n s e m . 1 9 h. 2 1 h 3 0 

P l a c e A l e x i s N m o n n i 1 2 h 1 5 . 1 4 h 3 0 
1 6 t > 4 5 19 n 2 l n 3 0 
P o m t e - C U < r e i t l S a m d i m . 1 2 h 15. 1 4 h 3 0 . 
1 6 h 4 5 1 9 H 2 1 h 1 0 e n s e m . 1 9 n. 2 1 h 3 0 . 
P o i n t e Cla i re 12) S a m d m » . 1 2 h 1 5 . 1 4 h 3 0 . 
1 6 h 4 5 . 19 h. 2 1 h 3 0 e n s e m 19 h. 2 1 h 3 0 . 
B A T M A N 
C i n e m a C a p i t o l 12. O n j m m o n d v i l l e ) S a m , 
d i m 1 3 h 10 . 1 9 n d u l u n au j e u . 1 9 h 
B E A R l T H E ) 
D o r v a l 14) S a m . d i m , 1 2 h 4 5 . 1 5 rt 
O u Parc 12) S a m d i m . 1 3 h 1 5 . 1 5 h 1 5 
I 7 h 1 5 
L o e w s i n 1 3 h 15. 15 rt 1 5 . 1 7 h 1 5 . 1 9 h 1 5 . 
2 1 h 2 5 O e r n i e r s p e c t a c l e v e n . s a m . 
2 3 h 2 5 
BELLE A CONFESSE 
E v e 1 1 h 35 . 1 5 h 4 5 1 9 h 55 

^ . , y' 3 ^ ' d y f g - L r u n rnvpr.ifr.ii>vm friMv C r / H T I H C i T <(V«C 

FAMOUS PLAYIRS l ,. Vm Gr b nu* dnîïttù, riÂrçuT,-" CAWAW t 

C O W B O Y 
EN EXCLUSIVITE! «J» 

104 V I - « 

kSSGR G 

— *B«SO* 
| > — « • j » a! 

AUCUN LAISSEZ P 4 3 S F R 

r<i'.i v » toir» •VI i$ 
m l 10-4.00 
« - * ' I ) 

Un firm dr DON BlUTH ç « 

Tous Les Chiens 
Vont au Paradis 

[Bn,; i lr!l i ¥3], 

" î i PLATEAU 

'- .^VERSAILLES ® 

(• M ~ - 1 1 — T o u » let Mlrt 

i * ^ * ^ * * - * * * * * " « l d i r f . I 00-3:00 

I r i i L *i •"• LAlt"\ri '•Z^Si re,', '•• ,olr* 
l •' •" —L!!—Z±J J 'W-s oo 

I '' •• ••• o 

U M M I : 

I SHIRLEY VALENTINE 
I . 1 1 • . 

G R O S S E 
I A N A T O M Y 

•. ^PALACI ® 

C M É I M DU M K 

Il ' Î V » « 
l U r c 11 10-1: JO I 

'«• j mm Mira 
P .*-t:ii 

MlCHA£L DOUGLAS 

VERSION FRANÇAISE 

•S r M l K l ® 
12 30-1 M 

• »• I I I I I r '• - .«ii l ' i . . . a a 

l'.t\i 1 / 1 S . ' r " i l ' ">-• » 

•* • • 1 1 tm I I M 

• . " V E R S A I L L E S (S 

I J , | i . i i i ; 1 - i : ) N G t * t J L — 1 Tout U t «airs 

j M ' I - H W ; : , , , , , 
| ^ ^' ^ •* • J l 0O-9 30 

ouMt e n f r a n c a i » à I I M P t R l A l 
( T r o i i R i » t « r r > \ | e t e n « o r v o n o . 
a n ç j i Q . v • I M P É H I M ( M o n f r e o l ) 

GHRISTÎMAS 
VACATION 
v e r s i o n o. a n g l a i s e -

aucun I l i i H I - p u M f M 
__;-r-,^.^...„. — t ) : 0 0 

2:30-4:4$ 
^TTJ ' 10-*:40 

C I N E M A D U PARC 

l » ^ * * " * » " " * " * * » ^ ™ * .lim I 00-1 10 l , , , ^ . ^ " i . 0 - ; ; W - V : « 

G R E E N F I E L D P A R K 

—' S: ÏO- ! :JO-« :M 

SOUS 
LES 
DR\PS, 
I,ES 
ÉTOILES 
u n M m de JEAN-PIEAHE GARIEPY 

W A L T E R - " i -
BCNICNI MATTHAU 

L E P E T I T 

D I A B L E 

1 » 4 £ M A » I U S 

i i v « 30 

m o n s i c u r i s 

HIRE 
1 R M I N I 

A T I O N 
vfsmno moktis»» 

' T P A L A C I <£ 12 00 

. : o - 4 «o l 
StSSJ r

 10-1:30 
l i P A R I S I E N (S 

aussi au LE PARIS (Si-Hyacinihe) 

r L A SOCIÉTÉ DES POÈTES" 
DISPARUS 

L 0 0 K W H 0 5 G 

T A L K I N G 
I version o. anglaise axw»»»»»™» 

ver son o anglaise j^^^j j : 

\ ? PALACE lî) 

, V FA IRV I IV 

L O E W S © 

C I N E M A V 

C I N E M A DU PARC 

G R E E N F I E L D P A R K 

• , " V E R S A I L L E S © 

T<iu> l*s »olr> 
7: I V * » 
dJlM 1:00-3:00 
» 0 4 - r i 4 - * . l 0 
Tou* >•* w i n 
7 i S - * : 3 0 
dm S:00 
7 . D - 9 . 10 
To-j» l»» tous 
7 i O - * . l S 
<J|« 12 2S-2-4C 

*—.'."*-* > no-7 la-) i \ 
Tout l»s toit t 
7 0 0 - * : 30 
4 M 12:20-2.30 
4:4S-7:00-9:30 

v e » \ i o n i r T .: ,.• de» le 
v e n d r e d i I S di*caHjbgg 1 

• ^ V E R S A I L L E S © 

E O U R S 

n n ' - « - A H é i . ^ Tou» w l r » I 
T 7 00-»:00 
I dim 1:00-3:00 

^. . . ~ J i . t w - i . o o - i o o 
. Tous U s soirs I 

UNIVERSITE 1> 

G R E E N F I E L D P A R * 

- .^VERSAILLES © 

aussi au REX ISl-Jéromc) 
e l à L'IMPERIAL (Irois-Rivièresl 

1 9 h . 2 1 h 3 0 . 
1 3 h 15 . 1 6 h 1 0 

BLACK RAIN 
i m p e r i a l 1 2 h 3 0 . 1 5 h 2 0 1 8 h 2 0 2 1 h 2 0 
m a r : 1 2 h 3 0 . 15 h 2 0 
B L A C K R A I N Iv f I 
Jean Ta lon S a m . d i m . 1 3 H 1 5 . 1 6 h . 1 9 h . 
2 1 h 3 0 e n s e m . 1 9 h. 2 1 h 3 0 
Laval (3 ) S a m . d u n . . 1 3 h 1 5 . 1 6 h . 1 9 h . 
2 1 h 2 5 e n s e m . 1 9 h . 2 1 h 2 5 . D e r n i e r spec­
t a c l e v e n , s a m . m i n u i t 0 5 
O m e g a (2 . Lonqueu i l ) . S a m . , d i m . . 1 3 h 3 0 . 
1 6 h . 1 9 h. 2 1 h 3 0 : d u l u n a u j e u . 2 0 h . 
P a l a c e (3) 1 2 h 3 0 . 1 5 h 2 0 . 1 8 h 2 0 . 2 1 h 1 0 . 
D e r n i e r s p e c t a c l e v e n . s a m . 2 3 n 4 0 . 
V e r s a i l l e s i l ) . S a m . , d i m . 1 3 h 3 0 . 1 6 h . 
1 8 h 5 0 . 2 1 h 3 5 ; e n s e m . 1 8 h 5 0 2 1 n 3 5 
D e r n i e r s p e c t a c l e v e n . s a m , 2 3 h 5 5 
C H A S S E (LA) A U X N A M A S 
C a r r e Sa in t l o u i s : 1 1 h 3 0 . 1 5 h 2 0 . 1 9 h 1 0 
C I N E M A P A R A D I S O 
B e m i l ) 1 3 h 3 0 . 1 6 h 1 5 . 
C i n e p l e x c e n t r e - v i l l e ttit 
1 9 h . 2 1 h 3 0 . 
S J O U R S E N J U I N 
C i n e p l e x c e n t r e - v i l l e ( 3 ) : 1 3 h 2 0 , 15 h 2 5 . 
1 7 h 3 0 . 1 9 h 2 5 , 2 1 h 2 0 . 
C . O . O . ( C O M E O N D E L I V E R Y ) 
G u y : 1 1 h 0 6 . 1 3 h 3 9 , 1 6 h 1 2 , 1 8 h 4 5 , 
2 1 h 1 8 . 
C O M M U N I O N 
B o n a v e n t u r e d ) : 2 1 h 1 0 . 
C O P A I N S ILES) A M E R I C A I N S 
B e r r i (21: 1 3 h 15. 1 5 h 1 5 . 1 7 h 15 . 1 9 h 1 5 . 
2 1 h 1 5 . 
C O U R S TRES P R I V E S 
C a r r e Sa in t -Lou is 1 4 h. 1 7 h 5 0 . 2 1 h 3 5 . 
C R I M E S A N O M I S O E N E A N O R S 
C i n e p l e x C e n t r e - V i l l e ( 1 ) : 1 3 h . 1 5 h 1 0 . 
1 7 h 2 0 , 1 9 h 3 0 . 2 1 h 4 0 
F a u b o u r g S a i n t e - C a t h e r i n e ( 3 ) : 1 3 h. 1 5 h 0 5 
1 7 h 1 0 . 1 9 h 2 0 . 2 1 h 3 0 
C R U I S I N G B A R 
A s t r e 14) S a m . , d i m . . 1 3 h. 1 5 h, 1 7 h . 1 9 h. 
2 1 h : e n s e m , 1 9 h. 2 1 h . 
B e r n (3 ) : 1 3 h 2 0 , 1 5 h 2 0 , 1 7 h 2 0 , 1 9 h 2 0 , 
2 1 h 2 0 . 
B r o s s a r d ( 3 ) . S a m . , d i m . . 1 3 h . 1 5 h. 1 7 h, 
1 9 h 3 0 . 2 1 h 3 5 ; e n s e m , 1 9 h 3 0 . 2 1 h 3 5 . 
U v a l 2 0 0 0 11). S a m . , d i m . , 1 3 h 3 0 , 1 5 h 2 5 , 
1 7 h 2 0 , 1 9 h 2 5 , 2 1 h 2 0 ; e n s e m . 1 9 h 2 5 , 
2 1 h 2 0 . 
P a r a d i s 11) . S a m . , d i m . 1 3 h 1 5 , 1 5 h 1 5 , 
1 7 h 1 5 . 1 9 h 1 5 . 2 1 h 1 5 ; e n s e m . . 1 9 h , 2 1 h . 
O A D 
F a u b o u r g S a i n t e - C a t h e r i n e 12): 1 4 h. 1 6 h 3 0 . 
1 9 h . 21 h 2 0 . 
P o i n t e - C l a i r e (3 ) . S a m . , d i m . . 1 3 h 2 5 , 1 6 h, 
1 9 h . 2 1 h 2 5 : e n s e m . , 1 9 h, 2 1 h 2 5 . 
2 ILES) F R A G O N A R O 
C o m p l e x e D e s j a r d i n s ( 4 ) : 1 3 h 3 0 . 1 6 h 1 5 . 
1 9 h, 2 1 h 2 0 ; m e r . : 1 3 h 3 0 . 1 6 h 1 5 , 2 1 h 2 0 ; 
j e u . : 1 9 h. 2 1 h 2 0 
D R U G S T O R E C O W B O Y 
L o e w s (4 I : 1 2 h 3 0 . 1 4 h 3 5 , 1 6 h 5 0 . 1 9 h, 
2 1 h 1 0 , l u n . : 1 2 h 3 0 , 1 4 h 3 5 , 1 6 h 5 0 , 
2 1 h 4 5 . D e r n i e r s p e c t a c l e v e n . , s a m . , 
2 3 h 2 0 . 
E S C O R T GIRLS 
G u y : 9 h 5 0 . 1 2 h 2 3 , 1 4 h 5 6 , 1 7 h 2 9 , 
2 0 h 0 2 . 
F A B U L O U S BAKERS B O Y S 
C i n e p l e x C e n t r e - V i l l e (6 ) : 1 3 h 3 0 . 16 h, 1 9 h, 
2 1 h 2 5 . 
GROSS A N A T O M Y 
D u P a r c ( 2 1 : 1 9 h 1 5 , 2 1 h 1 5 . 
P a l a c e (5): 1 2 h 10 . 1 4 h 3 0 . 1 6 h 5 0 , 1 9 h 2 5 . 
2 1 h 4 0 ; m e r e : 1 2 h 1 0 . 1 4 h 3 0 . 1 6 h 5 0 , 
2 1 h 4 0 . D e r n i e r s p e c t a c l e v e n . . s a m . , 
2 3 h 5 5 . 

I M A X — G R A N D C A N Y O N E T T H E D E E P E S T 
G A R D E N 

V i e u x - P o r t . D u m a r . a u d i m . : 1 2 h. 2 0 h 4 5 . 

SUITE A LA PACE D 5 

R A D I O - M U S I Q U E Iffî R A D I O - C U L T U R E &à R A D I O - C A N A D A 
~ 24 HEURES SUR 24 AU RÉSEAU FM STÉRÉO DE RADIO CANADA 

NE MANQUEZ PAS CETTE SEMAINE A NOTRE ANTENNE... 

JAZZ SUR LE VIF 
< V s u i r j a / / s u r le v i f C M d i f lusccn direct 
t in «.liih l 'A i r tiu temps ti.ms le Vieux-
Mont réa l Envedc i te : l e Q u i n i e t t e Francois 
M. in .uirelle compose de Francois M.irc.iu-
re l ie .m i l . n i e r . Sslvuui FYovosI .1 l.i guitare. 
N o r m a n d Lachapcllc •• la basse, K u i i a n l 
Baudet .111 saxophone et Jim l l i l lman .1 la 
h.itterie Animat ion Michel Benoit. 
Jazz sur le vif, 

10 décembre, 22h00 ;i JjhOO 
Al!X ARMES ÉCRIVAINS! 
C'esl sous ce thème que s'est tenue la W 
Rencontre d'écrivains francophones à Arles 
c e t t e année l.a C . R . P . L F . p résente à 
c o m p t e r d'aujourd'hui sept émissions sur 
cet te rencontre I es sujets .ihordés traite­
ront entre autres de l'engagement de l'écri­
vain et de 1.1 l iber ie d'expression Prière de 
noter que les et si décembre , ce t te 
série fera relâche p o u r presenter l e s le t ­
tres d u l'ère Noe l ' de .1 K R. Tolkien. Ani-
111.1t i< m Mar ion Thiha Production: Radio 
France. 
Communauté des Radios publi­
ques de langue française, 
10 décembre, J.ihOOà minuit 

1969: PREMIER PAS 
SUR LA LUNE 
2 0 c anniversaire du p r e m i e r pas de l 'hom­
m e sur la lune Musique japonaise p o u r 
sl1.1ku.1shi, musique chinoise-: Sonate p o u r 
piano, o p 1" n o ( Beethoven ). c \ i r . l ) e r 
M o n d - ( C r f l ) ; Serenata in vano* ( N i e l ­
s e n ) . S y m p h o n i e n o OO l.e D i s t r a i t -
( H a y d n ) ; Musique d u Mali. >Moonflighl 
Sound Pictures" ( M e y e r s ) . A n i m a t i o n : 
Renée Larocbelle, 
Musique en fête, 
11 décembre, 9h00à llhOO 

LE QUATUOR LAVAL 
l e Quatuor lavai composé des violonistes 
( lu i r^y Terebesl et Michiko Nagashima, de 
l'altiste Chanta] Masson-Bourqueetde la vio­
loncelliste MuguetteMor in . présente un con­
cert diffusé en direct du Palais Montca lm de 
Q u é b e c Formé de professeurs d e l'Fcole d e 
musique de I I niversité lav.il. il e n est a sa 7 c 
saison de concerts. Cet ensemble louera les 
QuatUOfSi op. SO no o de Haydn. D. SO-i d e 
Schubert et op. 94 tie Britten, ainsi que trois 
oeuvres avec le concours d e la mezzo-

sopnino Christine lemel in : -les Pâques à 
New York iTHonegger et deux composi­
tions canadiennes. Trois (haav ias de la 
mer • de Nr Frnest Mai Mi l lan et T i re r un si 
grand um >ur ik'Jeanne landry Animation: 
S ipbie Magnan. Pour Assister à ce concert , 
veui l le/ M I U S presenter au Palais M o n t c a l m 
shut j la Place iTYouviDe .1 Q u é b e c 
Radio-Con cert, 
11 décembre, 20U00 à 22h00 

" V E N D R E D I / " < 

AGNES GROSSMANN 
ET L'ORCHESTRE 
MÉTROPOLITAIN 
L'église Saint-Jean-Baptiste de M o n t r é a l 
sera le theatre d 'un autre concer t gratuit 
difiusé e n direct dans le cadre d e Radio-
Concert Agnès Grossmann dir igera le 
C h o e u r et l 'Orchestre .Métropolitain, ainsi 
q u e les sopranos M ichè le Boucher et c i a u -
i let te Leb lanc et le tenor Guy Bélanger, 
elans la Je Sj mplu mie de Mendelssohn, d i t e 
«Lobgesang' (Chant d e louanges) . Pour 
ouvrir le concert , l 'orchestre nous of f re 
une créat ion, "Récits p o u r e.r.ind orches­
t r e - d ' Isabel le Panneton . Professeure à 

I l niversité Concord ia . Isabelle Panneton a 
déd ié c e l t e oeuvre à Phi l ippe Hoe-smans. 
avec qui e l l e a é tudié . An imat ion: Françoise 
Davoinc et M i c h e ! Keahle. L'entrée est 
l ibre. Pour assister à ce concer t , veuille-/ 
vi t u s présenter à ce l te église située à l'angle 
des rues Henr i Jul ien e l Kac he! a Mont rea l 

Radio-Concert, 

15 décembre, 20h00 à 22h00 

EN ONTARIO FRANÇAIS, 
U N E LITTÉRATURE... 
L i t t é r a t u r e s met a l'affiche une série de l } 
émissions qui exp lo re en p ro fondeur la lit­
térature I ranco-ontar ienne, dont les or i ­
g ines sont aussi lointaines que celles d u 
Q u é b e c et qui c o m p t e plus d e 2 0 0 auteurs 
et plus d 'un mi l l i e r d'oeuvres. "En O n t a r i o 
franchis, une l i t térature.. . 1 : nous fera dé­
couvr i r u n e l i t térature régionale qui se 
dé fend d 'ê t re régionaliste. Aujourd 'hui , la 
p r e m i è r e émission est int i tu lée «Une prise-
d e paro le qu i vient du N o r d - et const i tue 
u n e in t roduct ion à la série avec le concours 
d e R ichard Casavant, président d e la I éde-

rat ion cu l ture l le canadienne-française de 
I O n t a r i o . Animat ion: René Dionne. 

Littératures, 

15 décembre, 23h30à minuit 
S A M E D I , -

CARREFOUR MONDIAL 
D E L'ACCORDÉON 
D u K> d é c e m b r e au <• janvier. D e s m u s i ­
q u e s e n m é m o i r e présente une sér ie ele 
quat re émissions M I T un événement qui 
sort vraiment de l'ordinaire, le Carrefour 
M o n d i a l d e l 'accordéon qui s'est t enu à 
Montmagny les 1er. 2 et .s septembre der­
nier. O n pourra aussi entendre î les vir­
tuoses île cet instrument, issus de pays et 
d e tradit ions les plus diverses. Le I 6 d é c c m -
l ire: Laurie Andres ( États-I nis ) c l R o m u l o 
1 arrea ( i ruguay ). l e 23 décembre : Alistair 
Anderson ( Angleterre ) et Jacques D u m o n t 
( France ). Le 3 0 d é c e m b r e : Marce l Messer-
v ier et Kevnald Ouc l lc t ( Q u é b e c ) . Le 6 
janvier: Joe Burke ( I r lande) et Mar in Nas-
t u r i i a ( R o u m a n i e ) Animat ion: El izabeth 
Gagnon. 
Des musiques en mémoire, 
16 décembre, I2hl0à 13h00. 

"JXX. R a d i o - C a n a d a C B F ; f M 

3§£ R é s e a u FM S t é r é o ly iont 

M 1 0 0 . 7 - : , C B V - F M 9 5 . 3 C B J - F M 1 0 0 , 9 
eSySs'-;-? \<3uèbec : <T) : jCr i icout imr"^\ 

C B A L - F M 9 8 . 3 C B O F - F M . t O i S ^ r c j B I * - F M 1 0 1 , 5 ',- ; . C B F - F M 1 0 4 . 3 
M o n ç t o n - O t t a w a - H u l l . - . ' f ï . R i r n p j i s k i Trois-Rivières 

TERESA STRATAS 
CHANTE PUCCINI 
l a soprano canadienne Teresa Stratas, qui 
s'est illustrée dans des r o k s d'une e x t r ê m e 
difficulté c o m m e -Salome" o u - U i l u - , re­
vient à L ' O p é r a d u M e t r o p o l i t a n pour 
chanter les pr incipaux n'iles des opéras qui 
composent le tr iptyque ( H T r i l t i c o ) d e Puc­
cini: "HTabajTO". -Suor A n g e l i c a - e t - ( i i a n n i 
Sehicchi-. JanK-s Lcvinc dirige le t3xxrur et 
l 'Orchestre du Metropol i tan. A n i n u t i o n : Co­
lette Mersyet Jean Deschamps, l e s amateurs 
peuvent venir entendre les ( ipéras du Met ro ­
pol i tan dans des condit ions idéali-s e n se 
renckint au Studio 1 1 d e la Maison de Radio-
Canaila à Montréal . 
L'Opéra du Metropolitan, 
16 décembre, 13b30à 17h30 

Si MIUS desirez recevoir' chaque semaine 
pendant une annex- l'horaire FM détaillé, 
veuillez nous faire panvnir u n chèque OU 
mandai au montant de 30t, pour frais de 
poste et de manutention, lait à l'ordre de la 
Société Radio-Canada. 
\otre adresse: 
Distribution hors antenne 
Société Hadio-Cjnuda 
Case postale 6061, Suce. A 
Montréal (Québec) H.iC .W 

Votre soirée de télévision 

CHOIX D'EMISSIONS 
p a r L o u i s e C o u s i n e a u 

1 9 : 0 0 5oj — T r a n s i t 
C o m m e n t Rock et Belles 
Orei l les faisait ses emis -
soins d e té lévis ion. N o m ­
breux extraits, et entre­
v u e s a v e c l e s m a g i c i e n s 
derrière les images . 

1 9 : 3 0 ( Q — « A m a d e u s » 

Un superbe film d e Milos 
Forman sur la jalousie ter­
rible inspirée par le gén ie 
à un deux d e pique. Avec 
T o m Hulce dans le role de 
Mozart et F. Murray Abra­
ham dans celui de Salieri . 

2 0 : 0 0 O I 1 C 9 — L a s o i r é e d e s 
p r i x G é m e a u x 
La grosse fête de n o s gens 
d e té lévis ion, qui vont se 
d o n n e r d e s p r i x p o u r 
l e u r s p e r f o r m a n c e s . Ré-
jean Tremblay y sera (con­
trairement a ce qu'il avait 
a n n o n c é ) pour presenter 
l e t r o p h é e au m e i l l e u r 
an imateur sportif. Claude 
H c r o u x g a g n e r a - t - i l le 
prix d e la mei l leure s ér i e? 
T o u t un suspense! Marcel 
Lcboeuf a n i m e . 

2 2 : 0 0 O O * Œ ) — 7 J o u r s 

Fn marge du massacre à 
l 'école Polytechnique, un 
panel d e huit f emmes tra­
vai l lant d a n s des mi l ieux 
t r a d i t i o n n e l l e m e n t réser­
ves qux h o m m e s s'expri­
mera. 

18 h 00 18 h 30 19 h 00 19 h 30 20 h 00 20 h 30 21 h 00 21 h 30 22 h 00 22 h 30 23 h 00 23 h 30 

0 Teléjoumal Découverte Faut voir ça Star d'un soir Les 3eaui Dimanches: La Soirée des Prix Gémeaux. Le Teléjoumal Scully (22h20) Sports/PoLprov. Ciné-club (23h2S) 

œ Football Broncos vs Giants (!6h). 60 Minutes Murder, She Wrote Sunday Movie: -Money, Power, Murder". News/Missing... Magnum P.I. (23M5) 

© The Facts ol Life NSC News The Magies! Morld :f Disney The Ann Jillian Show Sister Xate Movie: "Man Against the Mob: the Case of the Man in Cement". Benny Hill Show Perry Mason Returns 

a The Magical World rt Disney Family Hour Tom Alone lire partie). Anne Murray's Family Chnstmas Julie and Carol: Together Again. Sunday Report Venture (22h25) Newswatch Street of... (23H25) 

a Jeunesse d'hier... Le Père Noel, c'est pour tout l'monde flira bien... Cinéma: "Ur. :nrsnt OwyaraH '. 7 Jours Nouvelles TVA/Sports Bon Dimanche 

0 1 Jeunesse d'hier... Le Père Noel, c'est pour tout l'monde Rira bien... Cinema: "Un enfant cfispcrafl" 7 Jours Nouvelles TVA/Sports Bon Dimanche 

0 Newsline Homegrown Cale Special Presentation: The Magic of Aladdin. Movie: "Scrooge". CTV Weekend News Nightline 

Eyewitness News ABC News Life Goes On Free Spirit Homeroom Movie: "The Golden Child". Eyewitness News Crimestoppers 800 

es Teleioumal Découverte Faut voir ça Star d'un soir Les Beaui Dimanches- La Soirée des Phi Gémeaux. Le Teléjoumal Scully (22h20) Sports Pol. prov. Ciné-club (23h25) 

Œ ) Ici Montreal L; Père Noel, c'est pour tout l'monde Rira bien... Cinéma: "Un enfant cBsparait". 7 Jours Nouvelles TVA /Sports Magazine Montréal 

QD Pulse Travel, Travel! Special Presentanon: The Magic of Aladdin. Movie: "Scrooge". CTV Weekend News Puise 

QD Teleioumal Découverte Faut voir ça Star d'un soir Les 3eaui Oimanches. La Soirée des Prix Gémeaux. La Tetèjt jmal Scully (22h20) Sports/Pol. prov. Cmè-c!ub(23h25) 

( S Passe Partout A plein Temps Oegrassi O.e-ciPérra: "Amadeus". . LeC!ap!22hl5) Lumières (22h45) L'Indice Plus (23hl5) 

Q ) ABC News Wheel of Fortune Lfe Gees On Free Spirit Homeroom Movie: "The Golden Chitf". ABC News WarofWorids(23hl$) 

0 3 Passe-Partout Charlie Brown Oegrassi Science en images Cmè-nostaJgie: "À tout prendre". A comme artiste Visiontario Paroles ontariennes Le Lys et le Trillium 

CE) Moyen: The Public Mind (dem.) (17M5L Mojart by the Masters Front Row Feature: "How Green Was my Valley". Travels 

£ 3 Les Carnets de Louise: Yves Lainontagne. Caméra 99 Spécial Dimanche, les Grandes Vacances. Spl Dimanche Les Ejploraleurs de la mort. L2 Choc des idées Dem. Édition |22h58) Sports Plus (23MM) Ménick reçoit (23ri3S) 

ffl Movie (I4h) Jessye Somian's Chnstmas Symphonj ;lflr.25| Movie: "Ifs A Wonderful life". Stories of Xmas Love w. Leo Buscaglia (22h4S) Seer, of Slate (23h45) 

03) Ecole des 'ans f 17n30i Le Divan Le Jouma1 A2 1 L Atnqut Jes 'emmes Apostrophes !es Livres du mois. C.de presse François Vtarand(21h15) P'aci publique Ponction publique (22h!5) Journal A2(23hl5) 

0 3 Musique Video Transi! S.3.0. The ''ogramme. Musique Vidéo Mjsique Video Ni Muai Musique Vidéo 

0 3 Travelling North High Spirits Beei'ejU'ce Bird 

Autour du monde (17h30) Sports 30 Hockey Hebdo Conference de jvesse LNF. Patnots de Nouvelle-Angleterre vs Dolphins de Miami. Sports M Blue Sonnets 

E U S.0 S. pantalons (17hS0) Madame Scusatzka • La Bel'e el le vétéran 

• Changement de dernière heure. 
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SUITE DE LA PACE 0 4 

HA3tEM NKMT3 
Oonii (4) 18h40. ZI h 20. 
FwrviewID 21 h 15 
Palmes Ofc 15 h 15 h 45. 18 h 50. 21 h 10. 
Dernier spectacle ven. sjm 25 h 40. 
Versailles (S) 18 h 45. 21 h 50 Dernier spec­
tacle ven.. wm 25 h 50. 
MAX — GXANO CANYON ET BENTHOS (VF) 
V eux-Port Ou mar au ven 10 h 15. 15 h 45. 
15 h 50, 19 n « m dim.: 15 h 45. 15 h 50. 
17 h 15. 19 h. Dernier spectacle .en , sam 

' 22 h 50. 
INDIANA JONES 

"> Cinema Capitol (4. OrummoncNille) Sam.: 
• 15 h 50. 19 h. 21 h 50; dim.: 15 h 50. 19 h. 

21 h 50: du lun. au jeu 19 h 50. 
JESUS DE MONTWAl 

, Cineptox centra-villa (4): 15 h 45. 16 h 15. 
I 19 h 05.21 h 55. 

Dauphin (2). Sam., dim.. 14 h. 17 h. 19 h 10, 
jf 21 h 20: en sem. 19 h 10. 21 h 20. 

JEUNE EINSTEIN ILE) 
Paradis(5) Sam., dim.: 15 h. 14 h 45,16 h 50. 
18 h 15. 20 h. 21 h 45; en sem.: 19 h. 20 h 45. 
JOUISSANCE SUR CANAPE 
Carre Saint-Louis 12 h 45.16 h 55. 20 h 2S. 
KICK BOXER 
Carrefour Laval (4). Sam., dim.. 17 h. 19 h, 
21 h: ans«m.. 19 h. 21 h. 
longueuil (21. Sam., dim.. 13 h. 15 h, 17 h. 
19h05.21 h25;ensem.. I9h05. 21 h 25. 
Paradis (2) Sam., dim : 15 h. 15 h, 17 h. 19 h. 
21 h; en sem : 19 h 10. 21 h 15. 
LOOK WHO S TALKING 
Cinema V (2). Sam., dim.. 15 h. 15 h. 17 h 05. 
19 h 15. 21 h 50: en sem.. 19 h 15, 21 h 50. 
Dorval (2). Sam., dim., 13 h, 15 h. 17 h 05. 
19 h 15. 21 h 50; an sem.. 19 h 15. 21 h 50. 
Du Parc 15). Sam. dim, 15h50. 15h50. 
17 h 30. 19 h 30. 21 h 50: en sem., 19 h 50. 
21 h 50. 
Creenfield 13). Sam., dim.: 17 h. 19 h 15. 
21 h 50; en sem : 19 h 15, 21 n 30 
Laval (4). Sam., dim.. 12 h 25, 14 h 40, 17 h, 
19 h 10. 21 h 15; en sem.. 19 h 10. 21 h 15. 
Dernier spectacle ven., sam.. 25 h 40. 
Loews IS>: 13h. 13 h. 17h, 19h05. 21 h 15. 
Dernier spectacle ven., sam.. 25 h 15. 
Versailles (4). Sam., dim.. 12 h 20. 14 h 30, 
16 h 45.19 h. 21 h 30; en sem.. 19 h. 21 h 30. 
Dernier spectacle ven.. sam., 23 h 45. 
MATINS INFIDELES ILES) 
Cinema Capitol (1. Drummondville). Sam.: 
13 h 30. 19 h 05. 21 h 30; dim.: 13 h 05. 
15 h 50. 19 h 05, 21 h 50; du iun. au jeu.: 
19 h 05, 21 h 30. 
MONSIEUR HIRE 
Le Paris (3. Saint-Hyacinthe). Sam., dim.: 
13 h 30. 15 h 30, 19 h 30. 21 h 30; en sem.: 
19 h 30, 21 h 30. 
Parisien 13): 15 h 25, 17 n 25. 19 h 25. 
2,1 h 25. 

. NATIONAL LAMPOON'S CHRISTMAS 
VACATION 
Du Pare (1). Sam., dim., 13 h, 15 h, 17 h, 19 h, 
21 h; en sem.. 19 h. 21 h. 
Fairview 12). Sam., dim.. 15 h. 15 h. 17 h 20. 
19 h 30, 21 h 40: en sem.. 19 h 30, 21 h 40. 
Creenfield (1). Sam., dim.. 12 h 15, 14 h 30, 
16 h 45.19 h. 21 h 15; en sem., 19 h, 21 h 15. 
Laval (5) Sam., dim., 12 h 30. 14 h 40. 
16 h 45,19 h. 21 h 30. en sem.. 19 h. 21 h 30. 
Dernier spectacle ven.. sam.. 23 h 50. 
Palace (1): 12 h. 14 h 20. 16 h 45. 19 h 10. 
21 h 40. Dernier spectacle ven., sam., 
23 h 55. 
Pme 15. Sainte-Adèle). Sam.. 19 h. 22 h; en 
sem. 201) 1S. 
Versailles (2). Sam., dim., 13 h 20. 15 h 20. 
17 h 20. 19 h 20, 21 h 20; en sem.. 19 h 20, 
21 h 20. Dernier spectacle ven.. sam.. 
23 h 20. 
NOCE BLANCHE 
Berri (1). 13 h 30, 15 h 30, 17 h 30, 19 h 30, 

^ 1 h 30. 
..Carrefour Laval I2>. Sam., dim.: 13 h 15. 
«15 h 15, 17 h 15, 19 h 15. 21 h 15; en sem.: 
, 19 h 15, 21 h 15. 
"NOCTURNE INDIEN 

Cinéplex centre-ville 19): 13 h. 15 h 10. 
17 h 20.19 h 30, 21 h 40. 
OURS (Ll 
Du Plateau: 13 h 15.15 h 15.17 h 15,19 h 15. 
21 h 25. 
Creenfield (2). Sam., dim. 12h 35. 14h45, 
17 h. 19 h 10, 21 h 20; en sem.. 19 h 10. 
21 h 20. 
Laval (1). Sam., dim . 12 h 40. 14 h 50. 

.16 h 55. 19 h 10, 21 h 20; en sem., 19 h, 
-21 h 20. Dernier spectacle ven.. sam., 
,.23 h 50. 
-Rex 11. Saint-Jérôme). Sam., dim., 13 h 15, 
15 h 15. 17 h 15, 19 h 15. 21 h 25; en sem.. 
19 h 15. 21 h 25. 
Université. Sam., dim., 13 h, 15 h, 17 h, 19 h. 
21 h; en sem.. 19 h, 21 h. 

^Versailles (6). Sam., dim., 12 h 45, 14 h 45, 
16 h 4S, 19 h, 21 h 15; en sem., 19 h, 21 h 15. 
Dernier spectacle ven., sam., 23 h 30. 
PARENTHOOD (V.F.) 
Carrefour du Nord (1. St-Jérôme). Sam., dim.: 

• 14 h, 16 h 30, 19 h, 21 h 25; en sem.: 19 h, 
I 2 1

 n 25. 
> PETIT (LE) DIABLE 
; Parisien (4). 15 h, 17 h 05,19 h 15. 21 h 30. 
PLAISIRS SEXUELS POUR TOP MODELE DE 

"LUXE 
• Eve: 10 h 10.14 h 20.18 h 30. 
PORTION 0 ETERNITE 
Cinéplex centra-ville (7): 13 h. 15 h 10. 
17 h 20,19 h 30. 21 h 35. 
Cremazie. Sam., dim.. 13 h. 15 h. 17 h, 
19 h 30. 21 h 30; en sem., 19 h 30.21 h 30. 
PRANCER 
Bonaventure (1). Sam., dim.: 14 h, 16 h 15, 

Tl9h;ensem.: 19 h. 
Carrefour Laval (4). Sam., dim., 12 h 15, 
14 h 40. 
Pointe-Claire (6). Sam., dim.. 12 h 30,14 h 40, 
16 h 50,19 h, 21 h 10; en sem., 19 h, 21 h 10. 
RENCONTRE FATALE 
Berri (5): 13 h 15,15 h 45.19 h 15, 21 h 30. 
Uval 2000 (2). Sam., dim.. 13 h 45, 16 h 15, 
19 h 10,21 h 30; en sem.. 19 h 10,21 h 30. 
longueuil (1). Sam., dim.. 13 h 30, 16 h 30. 
19 h, 21 h 20; en sem.. 19 h. 21 h 20. 
REVOLUTION FRANÇAISE—LES ANNÉES LU­
MIERE 
Complexe Desjardins (1). 13 h 15. 17 h 15. 

20 h 30. 
REVOLUTION FRANÇAISE-LES ANNÉES 
TERRIBLES 
Complexe Desjardins (2): 13 h 30, 17 h 30, 
20 h 45. 
SEXE EN VACANCES 
Bijou: 11 h 15,14 h 10,17 h 05. 20 h. 
SEXE. MENSONGES ET VIDÉO 
Cinéplex centre-ville (8): 13 h 10, 15 h 15, 
17 h 20,19 h 30, 21 h 35. 
Dauphin (1). Sam., dim., 13 h 30, 15 h 30, 
17 h 30, 19 h 30, 21 h 30; en sem., 19 h 30, 
21 h 30. 
SEX, LIES & VIDEOTAPE 
Faubourg Sainte-Catherine (4): 13 h 10, 
15 h 10,17 h 10.19 h 10. 21 h 10. 
SEXUAL ODYSSEY 
Commodore: des 18 h. 
SHE DEVIL 
Astre (2). Sam., dim.: 13 h, 15 h, 17 h, 19 h, 
21 h; en sem.: 19 h, 21 h. Dernier spectacle 
ven.. sam.: 23 h. 
Carrefour Laval (3). Sam., dim.: 12 h 45. 
14 h 55. 17 h 10. 19 h 20, 21 h 40; en sem.: 
19 h 20. 21 h 40. 
Cinéma Egyptien (1): 13 h, 15 h 05. 17 h 10. 
19 h 15, 21 h 25. 
Place Alexis-Nihon (21. 12 h 30, 14 h 40. 
16 h 50.19 h 15, 21 h 40. 
Pointe-Claire (5). Sam., dim.: 13 h, 15 h 05. 
17 h 10, 19 h 15, 21 h 20; en sem.: 19 h 15, 
21 h 20. 
SHIRLEY VALENTINE 
Loews (51: 12 h40, 14 h 50, 17h, 19 h 10. 
21 h 20. Mere: 12 h 40,14 h 50,17 h. Dernier 
spectacle ven., sam., 23 h 30. 

SHIRLEY VALENTINE (VF.) 
Omega 11, Longueuil). 21 h. 

SUPS FENDUS ET PORTE-JARRETELLES 
Bijou: 9 h 50. 12 h 45. 15 h 40, 18 h 35. 
21 h 30. 

SOCIETE DES POETES DISPARUS 
Du Plateau (11: 19 h, 21 h 30. 
SOUBRETTES EN EXTASE 
Commodore: des 18 h. 

STEEL MAGNOLIAS 
Cinema V 11) . Sam . dim . 13 h 1S 16 h. 
18 h 50. 21 h 25; an sam. 18 h 50 21 h 25 
Dorval (1) Sam. dim 15 h 30 16 h. 18 h 45. 
21 h 15 en sem 18 h 45. 2 1 h 15 
Loews (2): 1 3 h 30 16h. 18h30 21 h05. 
Damer spectacle, ven, sam.. 25 h 30. 
TERMINI STATION 
Palace (4). 12 h. 14 MO. I6n40 19 h 10. 
21 h 30 Dernier spectacle ven . sam.. 
23 h 50. 
TOUS LES CHIENS VONT AU PARADIS 
Ou Plateau (1): 13 h. 15 h. 17 h. 
Laval (2). Sam., dim.. 12 h 30. 14 h 30. 
16 h 30. 18 h 40, 20 h 40; en sem. 18 h 40. 
20 h 40. Dernier spactacla van . sam . 
22 h 40 
Le Paris (2. Saint Hyacinth*). Sam., dim.. 
13 h 10. 15 h 10. 
Omega i l . Longueuil) Sam., dim., 13 h, 15h. 

17 h. 19 h: en sam.. 19 h. 
Parisien (2r 15 h. 17 h. 19 h. 21 h; lun.: 15 h. 
17 h. 21 h 30. 
Rex (2. Saint-Jéroma). Sam., dim.. 13 h, 15 h. 
17 h; en sem.. 19 h. 
Versailles (3). Sam. dim. 13h. 15h, 17h. 
19 h. 21 h; en sem. 19 h. 21 h. Oemier spec-
tacit van., sam.. 23 h. 
TREASURE BOX 
L'Amour: 12 h 20.13 h 20.18 h 20, 21 h 20. 
VANESSA MAID IN MANHATTAN 
L Amour: 10 h 55,13 h 55,16 h 55,19 h 55. 
VIE ET RIEN 0 AUTRE (LA) 
Complexe Desjardlns (3): 13 h 10. 15 h 55, 
18 h 40. 21 h 25; j«U.: 13 h 10. 15 h 55, 
21 h 25. 
VIENS JOUIR CHERIE 
Eve: 13 h. 17 h 10, 21 h 20. 
WAR OF THE ROSES 
Astra (3). Sam., dim.: 12 h 30. 14 h 45. 
17 h 10.19 h 40. 22 h; an sam.: 19 h. 21 h 30. 
Dernier spectacle ven.. sam.: minuit. 

h m DOUGLAS 

Brossard (11 Sam dim 14 h 1b «30. 19 h 
2 1 h 20 en sem 19 h. 2 1 h 20 
Oecarie i2> Sam dim 13 h 30. 16 n. 19 h 05 
21 h SS en sem 19 h 05 21 h 35 
Fauoourg Ste-Catnerine (1> 13 h 30. 16 h 30 
19 h. 21 h 30 
Pointe Gare (ji Sam dim 13 n 45 16H25 
19 n 25 21 h 45: en sem 19 h 25 21 h 45 
WEEK ENO CHEZ BERNIE S 
Brossard (2) Sam. dim. 12 h 30. 14 h 40. 
16 n 45. 19 h. 21 h 10 en sem. 19 h 21 h 10 
Carrefour du Nord (2 SaintJartmel Sam. 
dim . 13 h 20. 15 h 20. 17 h 20. 19 h 20. 
21 h 20: en sem 19 h 20. 21 h 20 
Carrefour Lavai ID Sam., dim 12 h 40. 15 h. 
17 h 05. 19 h 10. 21 h 35; an sam.: 19 h 10. 
21 h 35. 
Cinema Capitol (3. Drummondville) Sam.. 
15 h 30. 19 h 10, 21 h 30; dim.. 13 h. 15 h 30. 
19 h 10. 21 h 10. an sam.: 19 h 10. 21 h 30. 
Cinéplex Centre-Vule (S). 13 h 05. 15 h 10. 
17 h 15.19 h 20. 21 h 25. 

SALLES DE REPERTOIRE 

AUEMACNE. A N N E E Z E R O 
Ouimetoscope: 19 h 30. 
ANA. OU ES-UT? 
Parallèle 21 h 30. 
ANIMAFEST 
Ouimetoscooe: 16 h. 
APARTMENT ZERO 
Rialto: 19 h 30, 21 h 45 
BARCELONE — FENETRE SUR CA — VOIX 
OFF EN IMAGES 1 
Parallèle: 19 h 30. 
BARON (LE) 0E MUNCHAUSEN 
Rex iSainte-Anne-de-8etlevue>: 22 h! 
BINO-FABULE 
Ouimetoscooe: 14 h 15. 

IJJNEK DANNY DEVITO 
H U H 

CIGOCNfS (LES) N EN FONT OU A LEUR TETE 
Oumetoscope 19 h. 
COMMISSAIRE (LA) 
Ouimetoscope 16 h 15 
DAMNES (LES) 
Ouimetoscopa 21 h 15 
JOHANNC O ARC DE MONCOLIt 
Ouimetoscooe 21 h 

LICENCE TO Kill 
Rex iSainte-Anne-de-Bedevuei 19 h 30 

LITTLE OORRIT PART 1 NOBODY S FAULT 
Ruito 14 h 

MAISON (LA) ASSASSINEE 
Ouimetoscooe 19 h 15 

MONTACNE (LAI SACREE 
Ouimetoscooe 21 h 30 
NUIT (UNE) EN AMERIQUE 
Cinema ONF 19 h 
PARENTHOOO 
Rialto 17 h 15 
PEAU 0 ANE 
Ouimetoscooe 14 n 

P R O M U S I C A 
présente le plus grand ensemble baroque de France 

Les JALTÊS Fi lotissants William Chmiie.étecXeur 

CONCERT DE NOËL avec Marc-Antoine Charpentier 
11 décembre, 20 h/Billets: 16 $, 12 $. 7 $ (étudiants) 

SOCIÉTÉ GÊSÉXALK V . I U T R S MOBILIÈRES CVC AirCanada SOCIÉTÉ GESERALE i c a n a d a i 

T h é â t r e M a i s o n n e u v e Place d e s Arts KfM'iViiti.iii-, l .:l .-pluiiiK|iii .s: 
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Ret lov .mcr ili» 1 S ' 
sur i.-':.t N i ••• d e p l u i d e 1 0 S. 

f 

Au moins une fois 
dans votre vie, , 

un film vous aura 
donné envie de 

tomber en amour ! 

mm 
Mais pas celui-ci ! n\tN;ini!a^LiRïFoui.vCw(mys..v^ .qannvoviio ... 

MICHAEL DuiÛAfc KATHLEEN TURNER c DANNY WIG* m WAR Of THE ROSES " ï ÙAVIO NftVVttS 
, . PI l i t PLAT! .vDOUCllVf BOURNE ,a,«MICHAELlfESON "̂ SMICKAELLEESO^ i , - ^ WARRfN.ADlFR 

1 ' ,- JAMES L. BROOKS «.ARNONMILCHAiV^iJDANNY DeVITO « • W 

V E R S I O N O R I G I N A L E 

A M Ù I A I S I mmnefom97.7/m 
POUR UNE BELLE PROMOTION 

Les chèques NE M U T E Z P IS 
de voyage SANS EUX 
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S SIC ÇA'HSHi'lE 0 9M?I: I 
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O N E M A Pint 

POINTE-CLAIRE S Q U A R E OECARIE 

6- BROSSARD S T E - A D E L E 
ClNl ITLX O O f O N Mail CMAMCLAIH «fo-MK <nto IACOUDAHE J Î ' S O O 

B I L L E T S Ç N V E N T E A U S P E C T P I J U 
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Résidence MONACO pour l'ambiance 
i % § > » - » • * 

La Résidence MONACO est un 
endroit où il fait bon vivre. D'abord, le 
décor est superbe avec beaucoup de 
lumière et des plantes vertes qui met­
te! t de la vie un peu partout; mais pour 
moi, ce sont les gens qui donnent toute 
sa chaleur à la Résidence MONACO. 
Les activités sont nombreuses et 
variées: sorties de groupe, soirées 
spéciales, cinéma, théâtre, etc. 

Souvent, on se réunit entre amis sur 
les balcons, dans les solariums ou ici 
dans l'atrium autour du piano pour un 
petit concert improvisé, juste pour 
le plaisir. 

C'est ça que j'appelle la douceur de 
vivre: être entoure d'amis, et profiter 
des bons moments... à la Résidence 
MONACO. 

Pour personnes de 55 ans et plus 
Adresse: Cutn Thtmenset Alexis-Silum. 
Ville Saint-Laurent. 
Telephone: 333-6060 
A partir de 1150 S par mois. 
'occupation simple/ 
incluant 3 repas par jour 

Heures de visite: 
Lundi au vendredi de 8 h 30 à 17 h 30 
Samedi et dimanche de 13 h 30 à 17 h 30 
(d'autres heures sont/wsstbles sur 
rendes-vous). 

R E S I D E N C E 

M O N A C O 

D A N I E L 
L A N O I S 

17 DÉCEMBRE 20h30 

t ROLLING S 
r AND FRIENDS... 

19 DÉCEMBRE 20h00 

NES 

VENDREDI 22 DECEMBRE.COMPLET 

SUPPLEMENTAIRE 23 DÉCEMBRE 21hO0 

Spectacles à venir: (Billets en vente) 

CHALK CIRCLE . . . . . . . 29 décembre 
VOiVOfD . . . . . . . . . . . . 10 janvier 
LE G R O U P E SANGUIN . 25, 26 et 27 janvier 
THE THE 9 et 10 février 
MILES DAVIS . . ... . 16, 17 et 19 février 

LESPECTACLE * 

3ua<rt M) MOIS 

SPECIAL 
DE NOËL 

Découpez cène annonce 
et écoutez CKOI -FM 
tous les soirs à I9h pour 
savoir où l'échanger pour 
obtenu- un véntable billet 
gratuit. 

Ilmttt-ri-.fr 

Jeudi 21 décembre, 20h30 
Limite de 2 billets par personne 

Voyez 

' 2 ° ° ° Sooô 8 t*«' 

annonces a s s e v»»-

m e n V . ? , e A ! . 7 l 1 1 . 

http://Ilmttt-ri-.fr


D6 LA PRESSE, MONTREAL, DIMANCHE 10 DECEMBRE 1989 

La cathédrale Marie-Reine-du-Monde ( 2 ) 
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C U V 
P I N A R D 

A pres avoir consacre 
l'article de diman­

che dernier à la naissan­
ce et à l'évolution du 
diocèse de Montréal et 
de son siège episcopal, 
nous nous attarderons 
plus spécialement cette 
cathédrale Marie-Reine-
examinant de près son 
sa décoration intérieure. 

semaine à la 
du-Monde, en 
architecture et 

Pour des raisons injustifiables, puis­
que la cathédrale ne fait pas partie des 
grands circuits touristiques, même s'ils 
commencent généralement tout juste à 
côté, au square Dorchester. Mais com­
ment pourrait-on s'en étonner quand 
on sait que les Montréalais eux-mêmes 
connaissent mal leur cathédrale? Si on 
demandait à 1000 Montréalais stoppés 
au hasard sur la rue de décrire l'inté­
rieur de leur cathédrale, neuf sur dix se­
raient incapables de le faire pour la 
bonne raison qu'ils ne l'ont jamais visi­
tée. Et c'est malheureux puisqu'elle en 
vaut vraiment la peine. 

La construction 
Nous connaissons désormais les péri­

péties qui ont conduit au début des tra­
vaux de la cathédrale, et la confusion 
qui a régné longtemps au sujet de l'au­
teur des plans d'architecture. À la lu­
mière des documents connus, on peut 
convenir qu'il serait tout aussi injuste 
de les attribuer au père Joseph Michaud 
seul, qu'il le fut de les attribuer à Victor 
Bourgcau uniquement. La façon la plus 
équitable de rendre justic au père Mi-
chaud et à Bourgeau (ainsi qu'à son in­
séparable compagnon Alcibiade Lepro-
hon), c'est de reconnaître aux trois 
architectes la «paternité» du projet. 

La construction de la cathédrale se 
déroula en deux grandes périodes: 
1870-78 et 1885-1894. 

Comme on le sait, la pose de la pre­
mière pierre eut lieu le 28 août 1870. 
Au début, les travaux progressèrent len­
tement, sous la surveillance de Bour­
geau ù partir des plans tracés par le père 
Michaud ( il avait repris l'enseignement 
au séminaire de loliette) et lui. Deux 
événements importants marquèrent 
cette première période: la crise finan­
cière de 1875-76 qui causa l'arrêt des 
travaux deux ans plus tard, faute de res­
sources financières, et la démission le 
11 mai 1876 de M* r Ignace Bourget, im­
médiatement remplacé par son coadju-
leur, M K r Edouard-Charles Fabre. Au 
moment de l'interruption des travaux, 
on avait haussé les bas-côtés jusquà leur 
hauteur de "50 pieds, la masse de chacun 
des quatre piliers du dôme et tous les 
autres piliers de la nef atteignait 40 
pieds, et la façade du portique était 
construite jusqu'à la naissance de la 
première voûte. 

La décision de parachever l'oeuvre 
commencée fut prise le 13 mars 1885. 
Le père Michaud se joignit à Bourgeau 
pour la réalisation des travaux. D'ail­
leurs, le père Michaud dirigea seul le 
parachèvement des travaux après la 
mort de Bourgeau, survenue le 1er mars 
1888. 

La dernière pierre du dôme fut posée 
le 24 juin 1886. et la croix fut installée 
le 7 août. Cette croix en fer forgé réali­
sée par A. Desautels et dorée pr C.S. Ga-
gnier mesurait 18 pieds de hauteur sur 
12 de largeur et pesait 1600 livres. En 
1958, elle fut remplacée par une croix 
en aluminium de 20 pieds de hauteur. 

Les travaux se poursuivirent pendant 
six ans. Mgr Fabre procéda à la bénédic­
tion solennelle le 24 mars 1894. Mais 
les travaux n'étaient pas terminés pour 
autant. L'exécution des statues de la fa­
çade se poursuivit jusqu'en 1900, année 
où on procéda à l'installation du balda­
quin. Enfin, les tableaux historiques 
qu'on retrouve dans les arcades du tran­
sept et des bas-côtés furent peints en 
1908 et 1909. 

Analyse architecturale 
D'inspiration néo-Renaissance ita­

lienne, lu cathédrale Marie-Reine-du-
Mondc est une réplique à échelle rédui­
te de la basilique Saint-Pierre de Rome 
dont elle a conservé l'apparence géné­
rale (sauf pour la grande place ceintu­
rée d'une interminable colonnade), les 
volumes, l'ordonnance de la façade, le 

Ce baldaquin est une copte de celui que Bernini dessina 
pour la basilique Saint-Pierre de Rome. 

La chapelle mortuaire des évêques est une véritalbe oeu­
vre d'art. PHOTOS PIERRE CÔTE, 13 Pmse 

galbe du dôme et la décoration inté­
rieure. La cathédrale épouse la forme 
d'une croix aux extrémités demi-circu­
laires et de mêmes dimensions. 

Il est intéressant de comparer les 
principales dimensions de la cathédrale 
avec celles de la basilique Saint-Pierre, 
indiquées entre parenthèses: profon­
deur, 333 pieds (700); largeur, 150 
pieds (260), hauteur de la façade, 60 
pieds (100); hauteur du dôme, 252 
pieds (500), et diamètre du dôme, 75 
pieds (130). La façade mesure 170 pieds 
de largeur sur 70 de hauteur, et la pro­
fondeur du portique atteint 30 pieds. Le 
transept mesure 222 pieds au total. Les 
deux petits dômes (on en avait prévu 
quatre à l'origine ) mesurent 25 pieds de 
diamètre et culminent à 125 pieds. 
L'arête faitière du toit à pignon (le toit 
de Saint-Pierre de Rome est plat, mais 
la chose était impossible à Montréal, a 
cause du climat ) culmine à 80 pieds. 

La cathédrale fut construite en pierre 
brute ou bossée commune de Montréal, 
sauf pour la façade, le portique, les pi­
lastres, les ornements et l'encadrement 
proéminent des fenêtres, construits en 
pierre do taille de qualité supérieure 
qui est devenue dorée avec le temps. Les 
chaines d'angle harpées sont faites de 
grosses pierres rustiquées. L'épaisseur 
des murs varie de dix pieds à la base, à 
quatre pieds au sommet. 

La façade parfaitement symétrique 
reprend celle que Carlo Maderno a des­
siné pour la basilique Saint-Pierre. Les 
colonnes engagées et les pilastres for­
ment neuf travées et sont couronnées 
par un chapiteau composite richement 
sculpté. Colonnes et pilastres suppor­
tent un entablement surmonté d'une 
corniche proéminente qui forme un 
fronton à tympan nu au-dessus des trois 
travées du centre. Au-dessus de la cor­
niche, de larges pilastres servent de pié­
destal pour les 13 statues. La façade 
comporte trois registres. Les ouvertures 
des deux premiers registres sont généra­
lement dotées d'un arc en plein cintre 
et sont insérées dans un encadrement 
proéminent. Les frontons qui les sur­
montent sont arqués ou triangulés en 
alternance. Le dernier registre, au-des­
sus de la corniche, propose des ouvertu­
res rectangulaires. Au fond du portique 
se trouvent les cinq entrées fermées par 
de lourdes portes en chêne qui s'ou­
vrent sur l'intérieur de l'église. 

Les 13 statues de neuf pieds de hau­
teur qui couronnent la façade représen­
tent le point culminant de l'oeuvre de 
loseph Oiindo Gratton, qui les réalisa 
en bois recouvert de cuivre repousse en­
tre octobre 1892 et octobre 1900. 

Les deux murs latéraux se ressem­
blent. Derrière le portique se trouvent 
un bâtiment rectangulaire, une tour 

La cathédrale en 1934. PHOTO CANADIEN NATIONAL 

carrée surmontée d'un petit dôme, le 
transept, puis une deuxième tour carrée 
surmontée d'un toit en pavillon à qua­
tre versants, de part et d'autre de l'absi­
de de l'église, elle-même entourée par le 
bâtiment de la sacristie. Les dômes pré­
vus pour les deux tours de l'arrière 
n'ont jamais été construits. 

Le dôme en forme de tiare couronne 
la cathédrale et rappelle celui de la basi­
lique Saint-Pierre de Rome, réalisé par 
Michelangelo Buonarroti dit Michel-
Ange. 

Le dôme est entièrement construit de 
pierres, recouvertes de bois, puis de 
feuilles de cuivre. Il repose sur quatre 
colonnes de forme oblonguc de 30 
pieds d'épaisseur. La couronne du 
dôme est formée de 16 paires de colon­
nes corinthiennes de 24 pieds de hau­
teur. Chaque paire est surmonté d'une 
section de corniche, puis d'un pilastre 
qui se prolonge en une large rainure 
jusqu'au pied de la lanterne. Entre cha­
que paire de colonnes se trouvent une 
rambarde en fer forgé et une fenêtre 
surmontée d'un fronton en pierre mou­
lée, triangulé ou arqué en alternance. 
Le dôme contient trois rangées de fenê­
tres: la rangée la plus basse est formée 
de lucarnes arquées, et les deux autres 
d'oeils-de-boeuf minuscules. Une lan­
terne à colonnes surmontées d'une vo­
lute sculptée, d'une boule et d'une croix 
vient couronner le tout. Les deux 
petites coupoles ont l'apparence de la 
grande, les détails en moins. 

Le monument de M" Ignace Bourget, 
a l'avant de l'église, est une oeuvre re­
marquable de Philippe Hébert et fut dé­
voilé le 24 juin I903. 

L'intérieur 
La cathédrale Marie-Rcine-du-Mondc 

ne reproduit peut-être pas la basilique 
Saint-Pierre de Rome dans toute sa ma­
gnificence, mais l'agencement architec­
tural de la nef, la voûte à caissons en 
bois blanc et doré, et le baldaquin en 
bronze aux colonnes torsadées demeu­
rent fort intéressants. À l'intérieur, la 
cathédrale mesure 320 pieds de lon­
gueur. La coupole de 80 pieds de diamè­
tre se trouve à 200 pieds du plancher. 
Les murs ont 50 pieds de hauteur, et la 
voûte suspendue au toit à pignon se 
trouve à 75 pieds du sol. La nef mesure 
40 pieds de largeur et est flanquée de 
bas-côtés, dont e'Ic séparée par une co­
lonnade. Les murs en béton à l'épreuve 
du feu sont recouverts de plâtre. 

Les formes et l'ornementation de la 
nef, du transept et de l'abside sont inté­
ressantes. Les courbures des voûtes qui 
s'entrecoupent volent presque la vedet­
te aux dorures de 23 carats et aux nom­
breux tableaux qui parent la cathédrale. 
Des pilastres rainures à chapiteau co­
rinthien supportent l'entablement et la 
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corniche proéminente ornementée de 
modillons, des arcades majestueuses 
s'ouvrent sur les bas-côtes, les autels en 
marbre sont insérés dans une ouverture 
à arc en plein cintre, sont encadrés de 
deux colonnes galbées à chapiteau co­
rinthien qui supportent un fronton, en­
core une fois arqué ou triangulé en al­
ternance, et de petits balcons s'accro­
chent aux immenses piliers du dôme. 
Les caissons de la voûte et les corniches 
furent fabriqués en bois par la maison 
Benoit. 

Parmi les autres éléments à surveiller 
quand on visite la cathédrale, mention­
nons le baldaquin à colonnes torsadées 
de 18 pieds de hauteur et réalisé en 
bronze dorée par Victor Vincent, inspi­
ré par celui de la basilique Saint-Pierre 
réalisé par Gian Lorenzo Bernini ; la ba­
lustrade en marbre et en bronze; les in­
nombrables tableaux à caractère reli­
gieux ou historique qui ornementent 
les murs et la coupole, peints par des 
artistes comme Georges Delfosse: les 
statues des apôtres et des pères de l'Égli­
se en marbre ou en bois; et les quatre 
chapelles, la plus importante étant sans 
contredit la chapelle mortuaire des évê­
ques, avec ses murs au riche revêtement 
de marbre, de mosaïque et de bronze, et 
au centre de laquelle se trouve le mau­
solée en bronze de M 1 ' Bourget. Cette 
chapelle est fermée par une grille orne­
mentale qu'il faut malheureusement 
verrouiller à cause dtr vandalisme. 

Les travaux de 1958 
La cathédrale fut l'objet d'une impor­

tante restauration, entre 1955 et 1960, 
sous la surveillance des architectes Cre-
vier, Lemieux et Mercier. À l'extérieur, 
on a remplacé la tôle de la toiture par 
du cuivre (100 tonnes), on a restauré 
les 13 statues de la façade, et on a rem­
placé la croix en fer forgé par une nou­
velle en aluminium. Le portique a été 
transformé en un vestibule fermé par 
des portes de verre et de bronze. 

À l'intérieur, les travaux impliquè­
rent le remplacement du plancher en 
bois par un plancher en béton recou­
vert de tuile céramique, la pose de mar­
bre rouge italien à la base des colonnes, 
la restauration du crucifix du baptistè­
re, et des statues en plâtre, le nettoyage 
et la dorure de la décoration intérieure, 
le nettoyage du chemin de Croix, le 
remplacement de l'ameublement (con­
fessionnaux, banquettes, etc.), l'aména­
gement d'une chapelle au sous-sol, le 
remplacement du système électrique, et 
l'installation d'un système de chauffage 
radiant. Cette restauration fut couron­
née par l'installation, au fond de l'absi­
de, de la statue de Marie-Reine-du-
Monde, sculptée par Sylvia Daoust. 

SOURCES: Archevêché de Montreal: Basilique-cathé­
drale Marie-Reine-du-Monde et Saint-Jacaues-le-Ma-
jeur, et documents divers — Communauté urbaine 
de Montreal. Service de la planification du territoire: 
Repertoire d'architecture traditionnelle • les églises: 
et documents divers — Editions Fides : L'église de 
Montréal. 1836-1986: et Olindo Cratton, 1855-1341, 
oar Bernard Mulaire — Ministère des Affaires culturel­
les : Inventaire des biens culturels • Cathédrale Marie-
Reine-du-Mcnde; et documents divers. 

REPÈRES 

Nom: cathédrale Marie-Reine-
du-Monde. 
Adresse (de l 'archevêché): 
I085. rue de la Cathédrale. 
Métro: station Bonaventure, 
vers l'ouest rue de La Gauchc-
tière. 

Ces articles sont offerts sous forme de li­
vres par les Éditions La Presse, sous le titre 
Montréal, son histoire, son architecture. 
Renseignements: Cuy Pir.ard. au 285-7070. 

Laval et Laurentides 

Création du Fonds Hélène, Maud et Maryse 
J E A N - P A U L 
C H A R B O N N E A U 

A la suite de nom­
breuses demandes 

provenant de personnes 
désireuses de poser des 
gestes tangibles de sym­
pathie pour souligner la 
peine qu'elles ont face a 
la tuerie à Polytechni­

que, l'administration municipale de La­
val a décidé de mettre sur pied et de pa-
rainner le Fonds Fiélène, Maud et Ma­
ryse. Il s'agit des prénoms de trois des 
victimes dont les parents demeurent à 
Laval. 

Le porte-parole du maire Gilles Vail-
lancourt, Michel Capistran, a déclaré 
que l'argent ainsi recueilli sera redistri­
bué sous forme de bourses à des étu­
diants dans le besoin. 

Jeudi soir, le maire Vaillancourt a 
rendu une visite discrete aux familles 
Colgan. Haviernick et Leclair pour leur 
présenter ses condoléances. M. Vaillan­
court a également offert l'aide de la mu­

nicipalité aux familles éprouvées et, 
vendredi, il a été annoncé que Laval dé­
fraiera le coût d'hébergement de cer­
tains membres de la famille Colgan qui 
habitent l'extérieur et qui viendront as­
sister aux obsèques qui auront lieu de­
main. 

Par contre, Mgr Gérard Tremblay, 
évéque episcopal du diocèse de Mont­
réal, célèbera une messe commemorati­
ve prochainement à Laval. 

HAUSSE PROBABLE DE 
8 $ DE LA TAXE D'EAU 
• L'administration du maire Gilles 
Vaillancourt veut augmenter de 8 $ le 
compte de la taxe d'eau des Lavallois en 
I990. 

Le Parti du ralliement officiel des La­
vallois ( PRO ) a recommandé, hier, aux 
délégués du parti, réunis pour l'étude 
du prochain budget de Laval, de faire 
passer de 170$ à 178$ cette facture 
afin île répondre aux demandes accrues 
des citoyens réclamant de l'eau. Celte 
suggestion vise aussi à combler une par­
tie d'un manque a gagner de 2 mil­
lions $ a la suite de la promesse du 
PRO. en campagne électorale, d'enlever 

le paiement de la taxe d'eau aux person­
nes âgées de 65 ans et plus, locataires et 
propriétaires. 

De plus, il se pourrait fortement que 
les citoyens possédant une piscine aient 
à payer plus que les autres résidants 
pour leur eau en 1990. 

Tout indique d'autre part que le taux 
de la taxe foncière par 100$ d'évalua­
tion sera ramenée entre 1,78 $ et 1.80 $ 
dans le budget municipal de 1990 qui 
sera rendu public mercredi. 

Le taux est actuellement de 1,90$ et 
l'administration Vaillancourt, encore 
une fois pour remplir une promesse 
électorale, veut le diminuer afin de 
compenser pour la hausse du rôle d'éva­
luation que les contribuables paient sur 
trois ans. 

Le budget qui sera dévoilé devant la 
Chambre de commerce de Laval sera de 
346 millions S, ce qui représente une 
majoration de 8.2 p. cent sur celui de 
l'année en cours. 

Les grandes ligne;, du budget 1990 
ont été soumis hier aux 22 conseillers 
du PRO ainsi ainsi qu'à une dizaine de 
représentants du parti de chacun des 24 
districts électoraux municipaux. 

ÉLUS POUR MOINS D'UN AN 
• Trois candidats se disputent la mairie 
de Deux-Montagnes en remplacement 
de Jean-Guy Bergeron qui siège mainte­
nant à l'Assemblée nationale, où il a été 
élu lors du scrutin du 25 septembre. 

Il s'agit de lean Pierre Brunet et de 
Michel Mastromattéo, deux conseillers 
municipaux, et de Rudolf Neumayer. 
défait par M. Bergeron à l'élection pro­
vinciale alors qu'il faisait campagne 
pour le Parti Egalité. 

L'arrivée dans la lutte à la mairie de 
MM. Brunet et Mastromattéo force la 
tenue d'élections dans les quartiers 5 
(Olympia) et 6 (du Golf). Dans le pre­
mier, la lutte se fait entre Keith Flan-
nah et Pierre Laparé et dans l'autre 
trois condidats sont en lice: Evelyn 
Gosselin, Victor A. Skripka et Thomas 
C. Whitton. 

Les élus seront en poste pour moins 
d'un an. Ils devront revenir devant 
l'électoral le premier dimanche de no­
vembre 1990. 

Aujourd'hui, c'est journée de vote par 
anticipation et le scrutin a travers la 
ville aura lieu dimanche le 17 décem­

bre. La liste électorale comprend 7 200 
noms pour l'élection à la mairie. Un tel 
sructin coûte prés de 40 000 $ aux con­
tribuables. 

PLUS D'OPÉRATEUR 
DANS LES GARES 
• Depuis un peu plus d'une semaine, il 
n'y a plus d'opérateur dans les gares, 
sauf à celle de Val Royal, du train de 
banlieue Montréal-Deux-Montagnes et 
de ce fait, on ne peut plus se procurer 
de billets à ces endroits. 

Lorqu'un usager veut monter à bord 
d'un train, il doit faire signe au conduc­
teur. Quand, le passager n'a pas de car­
te mensuelle, il achète son billet une 
fois à bord. 

Par contre, selon le president de 
Transport 2000, Guy Cnartrand, il fau­
dra probablement atlendre jusqu'au 1er 

février avant que cette ligne ne repren­
ne son horaire régulier. La dernière au­
tomotrice qui devait reprendre le servi­
ce, après une cure de rajeunissement, 
en décembre ne le fera apparemment 
qu'en 1990. 


